
































<isLAH/ll\MiL : 

'>n^. 35 * 9 ^ Ci^^èKiL^ 







r 































PREDICTIONS C'A I ) 


DES CHOSES 


,fP L V s MEMORABLES 
^ui font à aduenir depuis Van 
M. D. LXIIII. itifqu' d Van mil 
fîx cens /èpt,prife tant des e^ 
clipfes <(f)‘ grOjhs Ephemerides 
de C yprian Leouitie^que des 
prédirions de Samuel 
Syderocrate, 



M. B. LX.Vllh 






A V L E C T E V K. 

I le G cl îuoit eftc cafueUtf^ 
me nt csirichi de tant de corpe 
eUftts, fans que par la proui 
viencede Dieu foriiflcnt infi¬ 
nis eficifls de leur irwDUue- 
ment, influe ne eôc lumière, à bon droift fc 
royent aceufez de folle téméraire fuper 
ftinon cous ceux qui les obferuct ÔC qui fc 
perfuadér lesaflres du C elauoir quelque 
puifîancefar les corps iufeneur8, Mâîs c5 
me amfi foir que le Dieu tout puiffant ait 
«nclauc les çftoilUs au Ciel pour nous fer 
uir de lignes, moicnnatir lefquels nous cft 
loifible preiüger, quelque ebofe de futur 
ci> l’eflai des hommes^des Royaumes, de 
la Religion d<:polKC d'ueux, on ne pour¬ 
ra quVbierr grand rorrreptcdrccelui qui 
non fupeKflitieufemenr,ains auec une ccr- 
taine modeftieS: prudçntc entrera en la 
contemplation de ces nwrueilleux cftect» 
Si des caufes effkictes qui les prodoifeut. 
Semblablement ceftuy-la fera tenu pour 
athée qui plein d’irreuerence fe moquera 
des cclipfestanifo4ires que lunaircs,de» 
oppofitiôs diamétrales des planettes, des 
cftoilles cheucluës.des cometes et de tant 
d’auUres chofes prodigieufes qui fe dcl- 
«otturent au Ciel î confideré que ce font 
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ttraîs oracles Kaduertiflemenrs deDîcu 
qni nous exorrent à pcnitence, fi d^auenrii 
re nous Tentons noftrc chef expofè à leurs 
menaces , ou à rendre grâces au Seigneur 
fl nous attendons quelque bonne ilTiic de 
leur confteilarion. Or il eft ainfîque de¬ 
puis quatre ans en-ca,àfcauoir i^60y6iy6z, 
^<^3,nousauôs endurcies aduerfitez tou¬ 
tes telles que les Aftrologues bien uer- 
fez en leur art,et Tuiuanrs en ce le cours na 
turcldes afiresnous auoyent prediél.de 
forte que félon noftrc iugemetit humain 
nous nen pouuonsà T aucnir fuffrirdc 
plus terribles. Tutesfois fi nous nouions 
eôfererlesfynodes, côgregatiôs, afpcfls, 
roniuncfiions,^^oppofirions des corps ce 
leftes qui ia font aduenues lefdiéls quatre 
ans partez,auecques les futures,nous n*a- 
uons encor marche que fur des rofes tant 
il y a de chardons qui nous prefentenc 
leurs efpines.C eft pourquoy ie i" ay uou- 
iu faire offre de la prefente PrognofticatiS 
non mienne, mais recueillie des mathema 
ticiens alléguer au difcoursd’icelle, pour 
en premier lieu te faire uoir comme leur 
prediflion touchant les quatre ans cy def- 
fus déclarez a efte uerirable,d^ par ce te 
perfuader que ce qu ils ont prognoftique 
du futur iufqu àranmilfixcêsfept doibi 
eftrereceu ûnon pourtotalcmctcertaint, 
A 2 à tout 
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3 tout le moins pour uray fcmblablc: car 
qui eft le fol qui te iioulclroit necefsker Æ 
croire cclat D’aduâtage,parce que ie s v& 
chr^isthous admoiinefte en fainft Luc 
uingt de uniefme chapitre^ qii^’apres a^ 
uoir eftf aduertiz 6Cnicnac€2;i par les fî- 
gnes du Ciel nous reeourios a luy en tou 
te humilité Si compunélion de cueurâ" ay^ 
urfanrà cebur, dedié certe Prognoftica- 
ciona ton ufage^ a fin que fi les aftres te 
menacent de quelque deftin malheureux, 
tu fois exortc parraoy à une meilleure uie 
ÔC à prier Dieu inccflammctqu il luy plai* 
fe retirer le fléau de fon indignation de 
deflus toy, ou fl fans aucun dcfaftrc tes af-^ 
faircs doibuentarriuer à bon port tu aie» 
i deuotemenr en remercier le Créateur 
qui t^a rendu le Ciel tant fauprable, Vfr 
donc de morriabeur en bonne part, 
&:m’ en fçache gre's’ü te 
plaiflw ^ 
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exposition 


DES CHOSES ADVE 
nues ks quatre ans pifpx,* $60,61, 

61,0'6î. 


fi iuingt SC unième 
jour d'Aouft mil cinq 
cens foixante.fut une 



' i eclipfe de Soleil qui à 

il pratiqué & mis en uer 


M tu fes cffcèls les ans 
Û enfuyuâs àfçauoir 6u 
62,j&au cômenccmêe 


de hn 6j,ainfi que nous çouuonsauoic 
ueu parexperience.Mercure SL Venusdo- 
minateursdereclipfe, mais tousdeuxlnfe 
diez fignilîercnren premier lieu qu'en fan 
mil cinq censfoixantc un,fec 5 mettroyêt 
grandes frauldes Si trahifons fous paro» 
les amiables. Lafùuaaon defedipfe en U 

neufiemc maifon nous menacea de diuers 

changements en la Religion dienl'eftat 
des gens d eglifc.à caufe dequoy fe deuoit 
faire grand appareil deguerreSf perte cf- 
merueillablc d’un cofte, àraifon delà né¬ 
gligence ou crapule d’un Capitaine. Ces 
mutations ont efte plus grandes que tou¬ 
te celles de parauanr, pource qu’elles de- 
pedoyetd’une eclipfe de foleil, les effets 
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de laquelle font toufîours plus usolenr» 
&nni(îblcs que de dix cclipfes de lune* 
Aiinfi lifons nous es liifloires anciennes 
quelques cclipfes de folcil auoir roufiours 
jpreuenu les facagemefs des uilles|les defo 
latios des Royaumes 8 ^ des Empires mef- 
fne de noftre temps nous auôs ueu Icfdires 
cclipfes aparoifi:rc au mode lors que quel¬ 
que extreme calamité changement dh 
vers debuoit aduenir, comme fi les adres 
euflent parladiftraftion de leur lumière 
compati en nos maulx &eu compafsion 
cie noftre calamite future^Mercure gouuer 
fleur de Feclipfe en la neufîeme maifon, 
fe cachant fouz les raiz du foleiI,& infefte 
par Saturne en quarrë nous menaçoit oul- 
treles défia ditresauanrures,d’une infini- 
tedes ftnes 6 ^ cauteleufes confpirarions, 
d*uneintermifsion d^eftudes, dcftru(fEon 
d’Vniuerfîtcr, & difsipatiô de toutes bon 
fies lettres, dot ne debuoit enfuiuir qu’u¬ 
ne diftblution de uie 8 C cerruptio de bon¬ 
nes meurs. Au refte ildonnoit attente de 
mort ou de quelque aultre inconuenient 
d un grand Prélat, ou bien à quelque hom 
me mcrueilleufcmcnt dofte, 

Dauantage entendu qu'^au fait de ce- 
fte eclipfc la feptieme maifbn eftoir fuierre 
a Mercure &quc le tropereau Saturne fe 
trouuoît en lamefme maifon, c eftoit fî*. 

gne 








gtt^qu’cn Tan mil cinq censfoîxantedca^ 
He propoferoit quelque traittc depaixou 
de trcfues, qui tourci>fois ne feparferoit, 
que grande guerre s’esleueroir^queles tra 
fïquesdes marchans feroycr empefchce^^ 
^ qu’ils ne fegardcroycnt aucunrmenr la 
foy. Venus participant au gouuernemcnt 
dereclipfe 5 ^eoniointea Mars partiiiter 
nous menaçoit de quelques Princes 
grans Seigneurs qui en merueilîeux appa 
reil de guerre debuoict afsieger quelques 
uilles ÔClesprendfe de force, mais qu’ils 
fc gardaifenr en fin que la chofe ne leur 
tournaftà inTereft,car apres aüoitdiligc- 
ment recherché les natiuttex de deux de 
cts Princes (les noms defquelst^neueux 
exprimer ) ie les rrouuois tous deux me¬ 
nacez de mort ou de quelque aa/rre grief 
accident. Chacun fçaic corne Tan mil cinq 
Æ;«ns cinquâre i8^ un le dernier iour d’Aoufî: 
fur une cclipfedefoîeil au fignedeVirgo 
qui fur de femblablc dUpofinon qire cette 
cy dont nous pavions maintenant. Ceux 
qui onfoyefûc <5? effets peuuentrefmot 
gner quels ils furVntMn t/fi quels 

troubles aduindrent en Ik Chrcfticntc, 
quelles mutations, quels faccagemenrs K 
qaels eriftes ifTues des troubles aduenus, 
i rexpofition defquelsne m’ârrefteray da 
ttaocage,pource qu’on les peulc uoir au di 
A 4 feours 
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fcours des hiftoircs les régions 8 C les uil-» 
les fuiettes au troifieme quadrangle du 
Zodiacq. celles aufsi qui font fouz le fi- 
gne du Lyon &C fouz la planetre de Venus 
fedcuoyententre aultres fentirdes incom 
moditez cy deuantdirtes. Er les hommes 
qui en leurs nariuirez ou reuoiurions ont 
le lieu de leur horofcope du folcil, de la lu 
ne,du mirant du ciel, & de la part de forru 
ncau fepticmedcgrc ou enuiron duiïgne 
de VirgOjdcs foiflons,du Sagittaire ou 
des lumeaulx. Cyprian compte au nom¬ 
bre des prouinces de ce troifieme quadran 
glcune partie de la Gaule cheuclue, une 
partie du Rhin, & le pays de Normandie, 
au nombre des uillesTholozc,Lyon, Pa¬ 
ris, Narbonne, Auignon, Rouen ôC plu- 
lîeurs aultrcs,iclaifle au Lecfècurlc iuge- 
ment d’une telle prognoilication,laqucU 
leauerecparles cffetts qui font enfuiuiz, 
6 C que nous auôs ueuz qucà ce que nous 
iugerons des aultres a uenir, finon tpv^te 
ueritc.AIa micne uoluntc toutcs|ois' qu’a 
près tant de longues qdèrelles 8 C troubles 
en la Religion fe traittaft quelque bon ac- 
cqr4.ni2i*s il cft détermine que Tiuroyc 
croifTeaueclefourmct iufqu'au iourdeia 
moi(ron»& quePEglife foit expofee à nau 
frages inlîni8,iurqu’a ce que ce grâd moif- 
fenneur uicnne^ qui feparancriuroye re^ 

cueillira 
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cueillera le pur grain, &afleinblera fous 
les fidèles en un,lors qu’il n*y aura qu’ua 
berger SC un crouppeau. 

Le feiziémeiourdeluillctau matin mil 
cinq cens foixante deux, fur une cclipfe de 
lun&dontles effeftsont apparu T an mil 
cinq cens foixante 8C trois.Samuel Sydero 
craies mathcmaricien fort expenmenre 
parie de ces effefis affez amplement en un 
petit traiflé qu*il 5 eferiptau Duc Crifto- 
phle de Vuiriemberg.Scs paroles font tel 
les : Vneefrnerucillable conftitutidn d'a- 
ftres ôCqui n’a eu fafemblablc pluficurs 
annees au parauant aduieiidrà l'an mil 
cinq cens foixaqteSC trbis-.àcaufedcqüoy 
ne fe pourra falrè'qu'audit an 3 C plufieurs 
aulcres après rt’aduienne un bien grand 
changement en toutes chofes, une ruine 
aux Royaumes ôC Empires une peruerfitc 
de loix 8C de meurs un eftonnement d’ar- 
nies,auec infinis déluges,rauines d’eaues, 
cuenemens prodigieux,mouemens de ter 
rednflamationsde commetes,maladies pe 
fiilcntes, & pluficurs aultres genres de 
maulx non encor accofiumez Pour la con 
noiflancedcfquels ledifcourray en brief 
les principales fituations des alVresdecc- 
fie année 1^6^^ puis qu’il ne m’ efi pofsible 
déroutes les expliquer ni auec telle dilige 
ce que la maa\; epurroit bien demander, 
A s Entre 
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Entre autres chofes nous font ffgniflcs 

eultrele8Uctsimpctueux,outreles neiges 
&lesordinsircs pluies,plufîcurs graiis dt 
uoreesen U Religion, plufieurs débats en 
treles Princes et les ges d’eg tfe auec plu- 
fîeurs incoRueniens qui doiuentaduenir 
aux Nobles &aux louiaulx: poureeque 
le 27,ioar delanuier audid an à duze heu- 
ïes.uingrniinutes &:cn cleriour:luppiter 
JrMars fé regardent d4,imerialeimnt au 
uiqgtçiuquicine degrc, «tiquante deux 
minutes des lumeaux 81 du 'Sagitaire (Î-. 
gnèsàdouble corps, l'un defquels occu- 
pela troiècine, ô; lautreja neufittne. te 
xik.iour dcFeburiér à neuf heures cinq 
minutes fefaift une op>6fit.ion de Satur¬ 
ne & de Mars.Saturnecftanr en la neufic- 
nieconftêllatfôdelurneaulx,dt en Türtzic- 

■ me degrç cinquante neuf minutes du Do- 
decatemorion ïîtuc au (îgne.de Cancer, 
Mars eftant en la troifîcme. & cn rimage 
du fagitairè.par laquelle bppofiticih nous 
font darechef annôcc'es grandes mutatiôs 
en la république, grandes diuifions entre 
les princes, entre les gens d’eglife&les 
théologiens,grande corruption d air,ma 

ladies, guerres,pluies,haines,enuics, ma¬ 
chinations 8 C aultres mauxinfint8,pource 
que ces lignes font tropicaux. & enrichi» 
4e figure humaine qui eft caufe que les pla 

nettes 
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nettes mal affeflîonces â la uîc des Iiom- 
mcsaraifon deleurs qualitez contraires 
leur donne force ôC uerru ueneneufe. 

Leneuficmedeluillctà douzcheures X 
trezeminutes de nuiftjuppiter fîtuc en la i 

trcilîémc maifon & ip, degrez de Cancer I 

fe mesle en rayon quarreauee Mars condi « 

tue en la douzième du Mouto,ie Taureau 
afeendât, LefignedeMars eft equinoftial ■ 

au neufteme orbe, X de double corps au I 

hnitiemc, Celuy de luppiter cfl: tropique, ' 

X de double corps pour ces caafes les cha | 

gemens croiftronfenIaRepubIique,&cn ! 

la Religion, la doilrine des dogmatizans | 

^nTEglife fe defguifera de plus en plus, 
prou de fouldre, de tonnerres, & de uents | 

impétueux adiiiendronr, auec une infinité 
de difTentios particulières entre les Roys, j 

Princes X gras feigneurs qui pource s*ar- | 

mcronticsunsçontrelesaurres. * 

Le dixhuitieme de luillet a trois heures \ 

Saturne,& Mars planetres ennemies,fe j 

trouuent difsidens en fetr 3 gone,le 28.de- 1 

gredufigne deScorpiô eflantpourhoro 
fcope,Saturnc loge en la huitième maifoa 
z4,degrez,ô<: i8.minufes du fignede Can j 

cer,X Mars en la cinquième. Telle fituario I 

ne nous fignifîe que la morrdeplufieura ; 

hommes, grande indigence de poiffpn, 
grandes pluyes, tonnerres, & mouuemçs 

de 
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ée terre en plufïcurs lieux.de forte que pw 
«lie Us maux preccdês nous font de beau 

coup augmentez. «..ri, 

Lcuingtcinquîcnfïc d Aouft^anxheu- 
resde matindixneuf minutes en l'un- 
ïicme matfoB du figue de Cancer à 28.de-> 
grez SC 58.minutes, fefair la grande ten- 
lonaion de SaturneSi: de luppiferîcjâti ne 
nous aduertift iînon d'une merucilieufe 
mutation es empires 6 i royaumes, delà 
mortdc plufieurs Roys SC Princes, Si de 
plafieurs fcfles et her£fics,eofembie nous 
promet deux ans apres.l* apparition rf u- 
nc Comete auec plufieurs maux & incon - 
ueniens defordonnez. Nous efprouuaf- 
mesun toutpareil defaftrc par Jemeyen 
d’unetelle eonionclion de SatuincSide 
luppiteraufignede Cancer,aduenuê Pan 
ifo4,quand deux ans apres afjauoir lyo^. 
apparut unecometc dont s cnfuyuit une 
fechereffe fi grande en lombardie Si Infu- 
bric que depuis U moys de lanuier iufqu* 
au moys de Nouembre ne tumba une feu¬ 
le goutte d’eauc en e« pays-Ii.Bien tort a- 
pres mourut le Roy Philippe d’Hefpange 
fils de l’Empereur Maximilian.puis ledi£i 
Empereur entreprift la guerre contre les 
Vénitiens en laquelle aduindrent plufi- 
curs chofes dignes de grande admiration. 
jSelim grâd Empereur des Turcs dcfpooti- 





h fon pere de T Empire d" Oricnr,deffiV 
deux Sultâs en bataille ouaerte.ioingnici 
fô Empire les paya d'Arrabie.Pource deb^ 
üons «ous grandemenr craiirdre que le» 
Turcs ne defeendenr en Italie & Germa¬ 
nie» ueu que celle conionÆon de Saturne 
de delupiter auccla firuarion des cftoille» 
cy defTus fpecifice fembîe nous menacer 
non feulcmenr decefa,mais d"une feruitu- 
deen laquelleces Turcs mauldirs enne¬ 
mis de la Chreftientc réduiront les Prin¬ 
ces d'icelle, car il fanr noter que ta fefle de 
Mahomet commença lors que fe fit une 
telle conionélion de Saturne & de luppi- 
teraufignede Scorpion qui mefaiftdire 
celle de cerfeanncVir^5.au frigone du mef 
me figne debuoir fauorifer la puiflance 
des Turcs, Toufesfois de peur que toute 
bonne efpcrancc ne nous (bit oftee luppi- 
ter principaldommateur de rEcltpfequi 
doiredre cemefme an aucc T eftoilled*'A- 
pollo, ôC Mercure autre dominateur auec 
V aftre d* Hercules fufeiteront quelque 
Prince puilTant glorieux qui par fes ar- 
mes engardera lesTurcsde totallemë^trga 
fieri’Eglife de Dieu,de forte,qu'ils ne 
pourront franchir tes bornes que leTout 
puilTanr Dienfembleauoirplantces pour 
empefeher leurs incurfîons. Cemcfmc 
Prince erigerafa Monarchie, apres auoir 
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d<)îtipténoo feulement l€s ennemis de no 
ftre foy, mais plufieurs aulrres grans Sei¬ 
gneurs delà Chreftientc qui feront achar 
nez les uns contre les auitres tant pour 
leurs prééminences que pour la fouuera- 
inetcdcrEmpirejiufqu^a fe tuer mutuelle 
met ÔC faire une horrible eifufion defang» 
Il y a un Prince en la famille du dernier 
Empereur Charles cinquième en la nari- 
uitc du quel le SoIeiI,la Lune,Mars 3 C Mer 
cure font afsis en la dixième maifon non 
beaucoup elongnee du degré de cette gra 
de conionélion, en laquelle aufsi Saturne 
fe loint à V ccil du Thaureau ennemi de la 
feft e Mahomctiqucià caufe dequoy te pro 
gnoftique ce Prince la, debuoir eftre celui 
quiAipporrèdela puiflancedu Dieufou- 
werain, domptera la fureur des Turcs, fur 
la defeenre defquels Cyprian eftde mefmc 
opinion en les eciipfes quand il nous me- 
fiacede la uenuè d* un cruel ennemi, de la 
captiuitc de plufieurs rebelles, de la mort 
de quelques belliqueux uieillards,de plu- 
ficùrs dangers quiaduiendront aux No¬ 
bles 6 C d'une aultre infinité de maulx.Ce¬ 
pendant il fault prier Dieu que fon plaifir 
(bit d’exterminer le Turc, ennemi capital 
de fon fils lefusChrift ôé perfccuteurdc 
(es pauures membres, cobien qu^il ufe de 
lui comme d’un ficau pour chafiier le pé¬ 
cheur. 




. \ 

«heur. Maïs c*cll fa conftumc de îetrer Um » 

uerges au feu quâd ils^en eit ferui.Cyprin | 

L^an 1560.au mois d‘Aouff fefeit une c- j 

ctipfe auanc la mon du Roy François fe- ! 

cond^au S.dcgrc du ftgnc de la uierge, la-- * 

quelle côtncncadcmôdrerfcs èfftfls fan- ‘ 

nce enfuyuanr 156t. 3C les a continuez iuC- 
qu*ala ptimiere defan 156;. pendantte- 
qucl temps le duc des Mofeouires feitun 
grand degaft au pays de Liuonie,&^ es rc- | 

gîoris d*euuirô,la Religion de U Cene ar- 
reftee entre les feftateurs de Zuinglc , SC * 

de Caluin crouua quelque faueur en cer¬ 
tains lieux de la Germanic^non fans T of- ^ 

fencede pluficurs , SC grandes cruautez , 

s'exercer pour le fait de la Religiô au pays j 

de Gaule.felonce quelacfireeclipfede So¬ 
leil poiTedanrla ncufîcme maifon du Ciet j 

qui direélerticnt appartient à la Religion, { 

auoitprenoncè,& commeaufsi ic T auoy^ j 

predift fept ans au parauant. Car les ccli- i 

pfes du folcilqvufefôtaufignedcla Vier- j 

gc fignifient le plus fouuent un piteux 
citât en rBglife,diuifiÔ&,feiftes,hercfîes 
en icelle^aucc efforts ambitieux S^fraudu- 
Icns .Ce que nous deuonsaufsi ç^nietffu- j 

rcr des conion Aïons des plus hautes ph- ' 

nettes , lors que elles fe font au fîgne de la 
Vierge, comme il en aduint une du temps 
de Conftantm le grande, lora que f hrreh e 

Arriant 
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Arriane troubla merucilleufcmcnt fEgli- 
fe. Et fouz TEmperur Henry quairicfme, 
quand la Papaulrc Icua fcscrcftes, &que 
plufîeurs traditions et ordonnâces humai 
ncsfurent!ntrodui< 5 les en TEglifc du Sei 
gneur. Sur le commencemet de cefte ccli- 
pfe mourut le roy Fraçois de France,le roy 
Goftande Suedefort riche en deniers,^ 
fur le milieu de Tes effeefts qui aduindrent 
enuiron la hn de l’an 1561, ôC le commence 
ment de Tan ir^z.fut une grande chertc de 
biens,et un grand bruit de guerre au pays 
de Germanie, à caufe duquel pluHcurs ri¬ 
ches marchans quittcrët leur train de mar 
chandife, plufieurs banquiers feirctbanc- 
queroute au grand iiitereft des ucufucs 8^ 
des pupilles de noftre Germanie, ainfî 
qifen mon cruure des eclipfes rauois pre 
ài£ï feptans au parauant. Aufsiau temps 
decefte eciipfe, Saturne cftoit firue au ft- 
gne de Gemini (igné Mercurial, 8^ pofle- 
doitlafeptiememaifon qui appanictaux 
côtraéls di trafiques de marchadife. Vers 
la fin des effe(fis^e celle eclipfe:, c'eft à di¬ 
re depuis l’eftc de Tan i^ôz.iufqu’au corne- 
cernent de la primeuere de Fan ^$ 6 $^ pe¬ 
lle fut grand em et côtagieufecs pays limi¬ 
trophes de Boheme, d’Au(lriche,Stiric, ôC 
de Hongrie, une mfïnitc d’homes mourut 
à Norëberg, félon lacoullumc ordinaire 





dé cci^e uiile.qui fe fcnr toufîours de quel 
que calamite lors que reclipfe du foleil fc 
fait au fjgné de la Vierge, & que ibn goii- 
üerneùr Mercure cft griefuement offenfe 
des planerres malignes. Nous en pouuôs 
jpropofer pluficurs exemples pris des ecli- 
pfes fufdiftes, comme de l’an 15^2. qiielc 
Marquis Albert feit tant demal a îadifte 
uilîe,6t de Tan iç48.que le Marquis Albert 
fiirnommc Aclîilles i’afsiega^auec la perte, 
& la mort atroce de tant de citoyens. L^an 
mil cinq cens foixanre deLix,en Autumne, 
mourut rArcheuefqüede Coloignedela 
ttiaifon de Mansfeld,lors que Maximilian 
Roy de Boheme fut elcu Roy des Ro - 
mains à Francfort du confenremet de tous 
les feigneurs de Germanie; ôC le royaume 
de France fuit troublé par tout de guerres 
ciù!llcs,a' caufe de la Religion. Car oulrrc 
le degaltjle fac & la ruine des cbâps,bour- 
gades uilles,il y eut un tel meurtre corn 
mis que plus de trente mille pérfonnesy 
moururent,fans quel* on eut rfgarddfcxc 
d*aucri,aage ne côfanguinité,dc façon que 
les coulpables & incoulpabîcs, les armez 
d( Us defarm ez fe trouèrent en un mcfme 
danger* Mcfme le feigiieur de Guyfe,Ie 
Marcichal de S.André,lefïIs du Connecta 
bIe,IeR6yde Nauarre,etplù(îeurs auUres 
grans Seigneurs leurs alliez y perdirentla 
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BÎe. (îommélcs François fe tuoyenr ainfi 
les uns Us aulnes,les anglois feirét cfthel 
U en France efperans recouurer ccqa ûs 
auoyciit perdu par le remps paffc. Aufs» 
rauoye prédit en mon œuuredes ecLptes, 
où le prognoftic que i’ay fait de la mort de 
deux Princes ne peut que bienconuenir 
au Roy de Nauarre.Sfau feigneur de Guy 
fe qui onteftc les deux plus cmtnens fei- 
cneurs fi nousrefpeftons leurauthoritc', 
«la maifon de laquelle tous deux font 
fortis.Depuis eft furucnuc quelque guer¬ 
re entre Us Roys. Friderich de Dai^ie- 
inarch, 8C Erric de Sucde qui tous deux 
ont pour afcendant en leur naduiU lefi- 
one de la Vierge, mais l’un laplancttede 
Mars.cn la douxiéme maifon du figne de 
Léo &:l autrela mefmeplsneite deMara 
refrograde au fîgne de Gemini, &poHe- 
dant le coing fupreme du Ciel. Qui me 
femblcafiesmauuais prcfage.ores quel» 
natiuitc de l’an ait en foy plus d’incômodl 
tè que Vautre, &ay bien grand peur que 
la guerre efmeuë en leurs pays n’ait plus 
grade traince que Von ne penfe. Samuel. 

i;ar. mefme ijéj-fe ferôt deux eclipfes. 
Vunc du Soleil U uingticme iour de luin, 
- -ioa heures ôideux minutes, lors que 
Islune fîtuce entre U Soleil et noftre ueue 





aîuifiâte du dift Soleil,par Topadre et den 
firc de fen corps.Uautre de la Lune le cin- 
quiciiic iour de luilJet à neuf heures ÔC 
trois nunutes, ainfi que i*ay peu recueillir 
des Ephemerides de Stadius.efquelles les 
niouuenî^s mefcmblct balancez bien iu- 
ftçment.Car côme la Lune a par fon inrer^ 
pofîriofraudcla terre de la lumière du So 
ieil,rour ainfi la terre Ce refenrant de cefte 
iniiire fera par fon inrerpofûion que la lu- 
miei e du Soleil ne fc comuniquera à la Lu 
ne,& parée moyen la Lunecclipfera,mais 
pource que telle ecUpfe ne fera de grande 
ïHiporrance côme cciic qui doibt produire 
fes effcéls des le moys de Septembre, au 
diél an ts: 6 s.et les terminer fur la fin de De 
cembre enfuyuantdl ne eonuictplus lon¬ 
guement nousyarrefi’cr, ains prendre cel 
le du Soleil qui efr d'effïeacc Si de uerm 
beaucoup plus grande.Or en ceiïe edipfe 
de Soleil commcnçeant à quatre heures 
Si deux minutes du uingticme iour de 
luing, Sifiniflanf d fixheures deux intnu 
tes dudit iourenuiroa cinq heures, ne fe 
propofe aucune bonne cfperance, pource 
que la fituatiô des aftres y eft fort eftrangc 
Simeiueilieufe. Le Soleil, la Lune, luppt— 
ter.Mercure.Saturne, Si la queuêdu Dra¬ 
gon,en la tnaiibn huiiflicmc delà mort,lî 
giie tropique, eftiual Si aquatique. Si en 
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rimagchumatne des deux lumrtux, font' 
bleffci 8C infeftez par la planette de Mars 
(onûituc en la quatriefme inaifon figue e- 
quinoftial,uernal.& par rafterifroc des 
poiflons. Qui pis cft Saturne auec fa 
queueeftesleucpar deifusies autrespla- 
nettes.etde fon corps offenfc Mercure do 
minateur de fanglet fuyuant, ÔC côioinaà 
luppiter. Pourcc ne faut douter que le fou 
uerairi 0ieu ne ueuillc aigreritent punir 

tout le genre humain, échanger les empi 

res d’iceluy.Car le Soleil dominateur de la 
neufiertie en fighe Tropique nous préfa¬ 
cé grandes mutatiôs en la République, 3 C 
en la Religion à canfe de la mort de quel¬ 
ques Princes en Europe, fpecialemeni en 

Gaule.Efcofe.Gcrmanie, Angletcrre,Ho- 
Iandc,Saxe.Poloignc,Litüanie,Prufsic,& 
autres p3ys uoyfins.luppiter ôC M^rctirc fi 
tues en la quadrature de Mars nous mena 
rçntdes uents impétueux, des tempeftes, 
rât tetreftres que maritimes, d’innüdatiôs 
&depluyes, toutesfois aufsi de chaleurs 
intolérables, qui cauferont fouffrette des 
biens et grande chcrrc,de mouemes de ter 
rc,depeftes,de Comètes prodigieufes, de 
fouldres.dc meteores ardëts ôC d’autres ef 
fefts grandemet pernitieux à tout le mon 
de.Vne femblable eclipfe de Soleil au fixic 
me degré de Câcer, aduint l'an i}36,ïeÜe£l 
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de laquelle femcttat en ueriufannce d’a¬ 
pres i>57,lc uingrfixieme iour de May à 
quatre heures apres Mydi,Fancie cliafteau 
de Hcydelbcrg, fut touché de fouldrc, SC 
brusia de pied en cap- L*an fuyuât ap¬ 
parut au Ciel une grade eftoilleen lapar- 
tic Occidct^Ie qui fembla tumber du Ciel, 
4inc Comete fe m.ôftra, le Turc feit la gucr 
re aux Çlireftiês, comme on peult recueil 
iir des hiftoires de noftre temps. Mais ce¬ 
lle eclipfe U ne nous a donné que des ro¬ 
des,au pris de celle dont nous parles main 
tenant, qui eft detant plus à craindre que 
plus elle a de planettes a0embiées à fenui 
jon de foy.Cyprian en parte ainfi. 

Leclipfe de Soleil aducnuëfan le 
uingtieme lour deluing enuiron cinq heu 
res apres Mydi au huitième degrc du li¬ 
gne de'Cancer,cft grandemër efmerueilla- 
bIe,rinous uoulôs nousarrefterauxcon- 
ftellatips djceUe,qui pourJeurprodigieu 
fe uarictc & aflTemblce ne me femblen t pro 
mettre qu^uneinfïnifc de maux,&nomme 
met Sarurnequi eft esleué uers le mita du 
Cicl,ô^ mal affeélioné. Pc laquelle s’il me 
faut dire quelqueclîofc en gencral,iepour 
ray hardimcr SC en premier Jicu affurcr un 
chacu de tant de pluyes d^rauincs,qu’c plu 
(leurs endroits les biens de la terre feront 
tous ou noyez ouporriz:entcdu que celle 
B $ edipfe 
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cclipfe fc tronuc en un fignc humide SC a- 
quatique auquel mcfmc fe conioignct plu 
fleurs plancttcs qui n'auoyct autre chofc 
que certains desbordem^s d’eaues naufra 
gcs SC dangers infinit en guerres mariti¬ 
mes.Et pourcc quecefte ecifpfe pofTcdant 
la huitième maifon du Ciel côucrfe auec la 
grande Canicule, & qüc les planetres cor ' 
porellemêt:cohinéies à la diète cclipfe ne 
fontbeauconp éloigner delà petite Cani¬ 
cule, quelques Princes ôC Roys font mena 
çcz de mort,6^ quelques aultrcs de prifon 
t5udcxil,pourceque i’unc&Fautre de ces 
cftoilcs fixes eft uiolente iufqu*^à tout. La 
mefme fituation des afires eides plancttcs 
fe rr«uuans au lieu de noftre eclipfe,figni- 
fife une chofc mémorable deuoir aduenir, 
acaufedelamortdcquelqun qui aura te 
nu un cftar honorable en laprouince,pui8 
quelques troubles debuoir reuenir du 
droift héréditaire de quelques trepaflez, 
Lapefteaufsi foiflbncra & s'efpandra par 
plufieurs pays, tant pour le ligne conta¬ 
gieux auquel Fcclipfe adulent, que pour la 
Comète contagicufesVslcuant fur icelle. 
Vncfcmblablccclipfe de Soleil aduint 
1424. aufignede Cancerenlahuièlième 
maifon Sâturne eftant esleuc fur icelle, auf 
file monde fuft alors grandement afflige 
par ^ne pefle gencralc.Q^uant atlf ctte 





&e Mars quî du coing du bas Ciel frappe 
le lieu de Fcclipfc » dC les aiiltres planette» 
par fon rayon quarre,autre chofe ne nous 
tft fignificc qu'une plus grande uertu que 
cefte eclipfe aura pour nuire au monde iuf 
qu'i luy fufdrer de grans débats,de gran- 
desfaflionsjpluffeurs confpirations occul 
tes ôCguerres cruelles,fpcciallefncntcn\re 
quelques feigneurs du Sept€mtrion,&dit 
Mydi, &iceuxparcn8 ou alliez cnfemblc, 
la tyrannie dcfquelzfera fi griefue à leurs 
fubiefts,qu€ la plus part d’eux ne la pou- 
uans endurer, & nommément les nobles 
fe rebelleront contr'eux, &fe retireronc 
de leur obeiffance^Toutes Icfqaclles cho- 
fes conuiennent de poinét en poinft auec 
la prognofiiquation aftrologiquequei'ay 
faifte Üy a bien huiftans en mo liuredes 
cclipfes pour les années is64.i^6$.ôC pour 
le premier fctrjcjftre de l’an isà6, La preinie 
re conftcllation de Mars menace quelques 
nilUs opulentes de faim,de pauuretc,ct de 
grande confufion, iufqu’à s’y introduire 
une nouoellc forme de gouucrnemêt, D’a 
uantageles Prélats de fEglife tumberont 
en cfiat calamiteux et turbui 5 r,uoirc quel¬ 
ques uns d’cuxferont côtrainftsdeceder 
quelque chofe de leur droi<a,orcs que par 
auâtFeuflcnt toufiours refufe, pource que 
fcclipfeaduict en fexaltation dcluppirer, 
B 4 eftant 
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fflSr Icdift luppircr fuuc fous la qiiçuc du 
Dragon, 8 C Saturne merucilleufcmcnt mu 
ling.TflkfutFccIipfc de Soleil de i’an 14??* 
au dnquicme degrc dufîgne de Cancer, 
De laquelle pendâr que les effe(fîs farcr en 
ueriu les Venitiés, les Fiorcrins,& le Duc 
de Milan guerroyèrent fcllemenrie grand 
Pontife deRomme, SC fi fort je prefftrent 
qu’il fur expofe au danger extremedefa 
iiie,& de Ces bics.Lors aufsi fut côtrainr au 
Concile de Basie de permettre auxBohe^ 
mies le facremet de faute!,fou^ Fune & Fau 
tre cfpecc. Ces chofes dites en general 
nous fuffiront pour cefte hcuretquant aux 
particuliercsû^ay grand peur que le royau 
me de France ne foit griefeme afflige par la 
maifon de Bourgongne SC quelque peu 
parles Anglois. Car il mefouiiiêr que Fan 
i424,fut une pareille eclipfede Soleil au (ï 
gne de Cancer, SC que lors le roy Charles 
de France,fut par les armes des Bourgui-* 
gnos & des Anglois dcicélc de beaucoup 
de fes tcrres.Puis qu*une telle eclipfe aduc 
nue l’an i4^p,efmeut une grolTe guerre en 
tre leroy Loys deFrâce, ôC le duc Charles 
de Bourgongnc.Qui plus eft la femblabic 
eclipre de Soleil qui apparuftau fignede 
Cancer,Fan ir5^,feit cobattre à outrâte les 
Fançois &lcs Bourguignos au pays de Pt 
cardic^iufqu’a laifiTer un piteux carnage tât 
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d'une part que d'autre. le crain d'auanra^ 
ge que ceux de Dannemarc&: de Suède ne 
courent les uns contrelesaun es en batai- 
leouuerte^car telles chofes leuraduintdu 
temps de l'eclipfe.qui fc feit au ligne de 
Cancer i‘an i424.ceux aufsi de Lubec, de 
Brème, ôC dcFrife, qui leurs font uoyfîns» 
pourront tu mber au pareil inconuenienn 
Je ciainen trofzieme lieu que le royau^ 
medeBoIiemenefoit fubie(fla quelqun 
troubles changemens» car ce pays la SC 
leshabitansd'iceluyïont uolontiers frap 
pez de quelque dcfaftrc toutes Saquantes 
fois que feclipfc du Soleil fc fait aufigne 
de Canccr,pource à mon iugement que U 
divlc cçlipfe uict alors du diamètre du Ca 
pricorne,fous lequel (îgne du Zodiaque, 
le pays de Boheme print le nom de royaa 
me, côme nous auôs mpftrc en autre lieu. 
Aufsi les exemples du temps pafTc peuuct 
accroître noltre peur,entendu que fan 
1424, lors que fe feirune pareille eclipfe 
quelques Princes d'AIemaigne enuahirct 
le royaume de Boheme par trois endroirr^ 
puis fan i4?t,cn fcmblable eclipfe les Bo- 
hemiens s'ourragerct grandemet les uns 
les autres,iufqu'à cruellement fe carnager 
pour le fait de la religion. Et en fan 1465;, 
apres qu’ une telle eclipfe eut apparu au fi* 
gne de Cancer^ Matthias Hunniadcs fiimu 
' B 9 le 




îcpsrie Pape feit la guerre aux Bohemtéa 
aafquels il ofta de force Moraule,SeIe(îe,et 
Lufatte.Finalementles pauures Bohetniês 
furent par la trahifon de Caziancr defeon- 
firs.ôCniafTacrczen Hungrieparles Turcs 
l’an trjtî.anqticl an aufsi clloir aduenuë u- 
ne edipfe de,Soleil aumefmefi'gncde Câ- 
cer. le crain en quatrième lieu que le pays 
d’Aaflriche, de Carinthie» ou de Stirie 
n’endure de grSs eiforts par les courfes 3 C 
pilleries que les Turcs y pourront faire. 
Car telle chofe aduint en ces pays là enui^ 
ron ftn 1470, lors qu’une pareille eclipfe 
fe aïonftraaufigne de CanccrXe royaume 
de Poloignc.aucc fes régions adhcrëtes.ct 
le pays de Prufsiedoiuëtgrandcmët crain 
dre que leurs maiftres Si gouuerneurs 
nefoyent changez par quelques faëlions 
dome(fiques,ou par quelques efforts eilrâ 
gcrs.Car le figne de Cancer domine fur la 
Prufsie .etlcRoy de Poloigne haie mefme 
figne en fon horofeope. Outre ce,la confti 
tutiondes planetres prcsdefeclipfeeniT- 
gne & en lieu du Ciel féminins,menace de 
mort quelques Roynes.Së quelques da¬ 
mes illuftres.ccilcs-là principalement qui 
demeurent és prouinces fubiettes au figne 
de Cancer,ou qui font nées fouz iceluy. Il 
y a un grâd feigneur qui ha luppiter pour 
dominateur en fa natiuitc ioignant la Lu- 







ncaufignc de Cancer , auquel lîeunoftrc 
eclipfc aduient, & fes planettcs cnfembïc, 
pourcequ*ilfe garde hardimêr de trop la 
fchcr la bride à fes affe^ions, 6C d* cftre fc- 
duifl: par quelques fauces perfuafîons, au 
moyen defqucllcs il pourra fubircmenf,K 
a Fimprouiftc encourrir grandes pertes, 
rroubles,^^ anguilles tant decorps que d* 
cfprit, corne ainfî foit que Saturne 8C Mars 
poiTedent en la figure de fa nartuirc. Le 
commcncemctdu Taureau près lamaifon 
douzième, & que l’un des deux eft ficué en 
fon detriment.Pour dire en fomme cefte e- 
clipfenenous promc-t qu une infinité de 
changemens,decaUmitcz, demortx, tue¬ 
ries,iarrecins,brigandages, et defolations 
en piuiîeurs prouinccs, à caufe des énor¬ 
mes pecliexquelepcuple cornet en routes 
parts. Toutes lefquelles chofes ie pcfe de- 
uoir aduenir depuis lecômcncemenr delà 
primeuerede Tan i564.iufquesàiafin de 
fefte de Tan 1^66, pendat lequel inreruallê 
de tems les effccfls de cefte cclipfemonftrc 
ront leur uertu. Cequcie ne uoudroisiî 
hardimët prognoftiquer par la feule iîgnî 
ficatiô de ladite eclipie n’eftoit que la gran 
de,& dernieremët aduenue côiunftiôdea 
plus haultes planettes qui conioinëî: fes 
forces aucc celles de rcclipfe,me ftimule à 
le prédire ainfijcarl uneaugmentcla mali 
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dcTautre, 8C cnraffc un mal fur 1 autres 
Et zombie que cefte grande côioncflion de 
planettes ait cômccc fan moys de 

Septebre au cômencemet du figne de Léo, 
il eft'ce qu’elle aura fon impression plu^ 
pleine, & plus parfaite Tan 1S64,. pourcc 
qu’en c’eft an ladite côioncfliô fe fera deux 
fois, premièrement au moys de la.nuier au 
premier degrc'deLco,pMis aumoy^ d’A- 
nril au ap degrc de Cancer.Qui plus eft e^ 
chofe beaucoup plus rare, enuirôla Bn du 
moys deluing.ôJ Iccommencemet dejuil 
letl’an ir^4. prefque toutes les plajicttes 
s’aflembleront au ftgnc de Léo qui eft le 
plus excellent de tous ceux du Zodiaque^ 
iC qui entre tons les aftres du Ciel,eA or^ 
nef des plus iUufires ÔC efclairantes ciloiU 
les :à caufe dequ^ry les aflrologues ont 
dift que il ne domine que fur les ebofes 
hautes ôC fublimcs,côine fur lesRoys, les 
Princesses hommes gcnereux,& fur ceux 
qutfont eftabits au gounernemês des Re« 
puWiques* O chofe admirable & prodi- 
gieufe. Penfez auous Roys & Princes de 
profefsion tant ecclefiadique quefeculiç- 
rc,adreffez uos prières au Createur detou 
tes chofes,ô{ amendez uoBre uie,car uous 
eftes mcnaccf d’une infinité de maux, de 
pauaretez,de tribularions,d’exil8, 6C d’em 
jprifonnemens tant pour auoircontemnd 
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ic niiniftere de b parole de Dîeu,quc pour 
auoir cftcnonchalans ô{pareffeux en uo- 
ftregouucrnement. En quoy n’attendez 
que les dilTentions que relies,qui s’eleue 
rôt entre iiouss'affopiffenrpar lemoyedc 
quelque af/înitc,oupar quelque autre efpe 
ce de pacifïcarion corne autresfois on a ueu 
faire, ains pluftof^ alTeurez- uous que quSd 
uoftre débat femblera fe deuoir appaifer,ce 
fera lofs que uos haines s'augmentcrôrdc 
inoitic,&quepas ie ne fcay quelle impatic 
ce,auance, ambitton,8^ conuoitife de uen^ 
geaitee uous. uous attacherez de plus bel 
le iufqu^ à uous tuer les uns les autres, ou 
chaier en exil, apres que uos biens auront 
efte perdus. le penfe de urayque depuis 
huift cens ans,n*y a eu telle,ncfîgrâdeco# 
ionAion de planettes au figne de LeOySC 
qu’il n’y en aura de femblablc d’icy à huift 
cens ans à Faduenir, Il s*en feit une pareile 
Tan 7(35».tiers la fin dur?gnedeCâcer,ôilc 
cômcccmct de celuy de Léo, lors que Char 
lemagne paruint i ia couronne du royau¬ 
me de France, apreslc trefpasdefon perc 
Pépin.Er comme en ce tcmps.là fefeit une 
grande mntatipau gouuerncmêtdeFcm- 
pirc t car Tun s’adiugea la Monarchie O- 
rientale SC Taurre ^occidentale, ainfi mam 
tenât leschofesfcchangeronr,tiouuellca 
loys & ingements fc donneront, les Prin- 
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ces fe ligueront, de forte qu*il y a grande¬ 
ment à craindre que l’empire ne uiennea 
te diuifcr a caufe de la diuerfitc qui fera en 
la Religion, caries uns uoudrôt auoir un 
tel Princcpour Empereur,&lesautr€s ne 
raccepteronr,ains en prendront un autre, 
D auanrage cômepiufieurs griefues gucr 
res uindrcnr apres ceftegrande côionéliS 
CS pays de France, d'Italie d’Hefpagne, de 
Saxe, & CS autres lieux de la Germanie, 
pour la coniioitifedecommander,pourle 
mefprisde la Religion, ô^pour auoir ede 
plus actetif a fon proufir particulier,qu’au 
public. Ainfî quelques guerres pourront 
tuyure ceftcderniere conionftion dclan 
rail cinq cens foixante trois, pofsible aux 
raefmes prouinces, &pourIes mefmes oc 
cafions,que nous aaons di< 5 l. Dont fefera 
qu’inopinemet feront rrâfportez les Roy¬ 
aumes,les principautez des familles,qui 
les auront,a une autre famille toute feule, 
tellement qu’au lieu de deux ou de trois 
qui regnoyent, un feul Prince fe faifira de 
tout.Ie prefage que comme en ce temps là 
le Seigneur Dieu excita ce uertueux Char 
Icmajgnc pour affeurcr fon Eglife entre 
les peuples mutinez les uns contre les au. 
très,8^ pour les contenir fouz une certai¬ 
ne difciplinc de loys, 8 C de bonnes rnerurs 
lors qu'il fuilinftalc à l’empire apres que 
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teos Ub troubles y furent appaîfez ainS 
qu'apres ccftereccnteconion<fiion il don- 
nera à noitre Europe languifante quelque 
prince Puii{ant,indaftrieux& magnanime 
qui remettra en bon ordre!* empire tout 
defordonnc>reRaurera les bonnes difcepii 
nes^ deliurera V Eglifc de la tyrannie dont 
elle eft opprefsee^K par fa grade libéralité 
remettra les lettres en leur première fleur. 
Que iîm es celuy, ô Cefar Maxtmilian» 
que nous demandons maintenant que 
Tempirc grandement trauaillc fcmble défi 
rer fur tous autres, dC que f Eglife affligée 
de tautd^nfortunes appelle pour fon rc- 
üauratcur.Ie ne puis faillir à le bien augu- 
rer,uoire a fermement me leperfuader par 
les circonflanccsqui s’enfuyucnt. Carie 
trouuecn premier lieu que le commence^ 
menrde ton régné efehet precifementau 
temps de celle conionéiion , comme il ad- 
uint aufsi à TEmpercur Charlemaigne» êC 
que les planetrcs principales de ta natiuité 
fontfori alliées i ladifle conionélio^pour 
ce que luppiter dominateur de ta natiuité 
eft ftrué au ligne de Cancer,& que Mercu¬ 
re gouuerneur defafeendant fe conforme 
au Soleil au fïgne de Léo, duquel l'eftoillc^ 
fixe SC beneuole du Royrelct n'cft beau¬ 
coup elognée,dôt il appert que les planet- 
^es feigneuriantes en icelle natiuitc font fi- 
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tuces és fîgnes du Zodûquf.c/qucîles auf 
liceftecomonclion cftfaiae. Qui plus 
cft Saturne & la Lune non piicment col¬ 
loquez que s’ils eiloyent en leur exaltario 
fe uiennent ranger aux deux autres planée 
tes défia dites. Ainfî en ta natiuitc relui- 
fent les dign ites de quatre plancttes fauo 
rables à ta grandeur, eômeainfi toit qu’el 
lesfc regardent de afpefts fort gracieux 
&foyent routes fituées en endronfls du 
eiel bien fortunez,Telles conftellations et 
telles afsictes d'aftrasfibien fortunez ne 
fetrouuent que rareirent és familles des 
Princes de nofire temps. Iecognois(oa 
peu s’en faut ) les natiuitez de tous les 
Princes de l'empire, uoire des Roys de 
toute la Chrefticnrc,mais ie n’en troue un 
fcul a qui tantdeplanettes foyent afsillen 
tes en leur dignités eflentielles.Sr qui ay- 
ent lî prochaine affinité auec la grande cô- 
ion<fl’ion,exccptc un Prince encor bien ieü 
ne qui pareillement eft iffu de la maifon 
dAuflriche. lay bien uoulu toucher ce 
poina en paflanr, À fin que chacun enten¬ 
de de quelle imporrâce eft la natiuitc un 
homme, laquelle conuient aucc la généra 
le influence des afl:res,comme on peult a- 
•oir cogneu en celle de l’Empereur Char¬ 
les cinquième ton oncle,qui eut quatre 
plancttes principales au figne des poif- 
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fons,S{ au commencement de V empire,dit 
quel fefeit une grande conionftiô depla- 
nectes au mefmefîgne, chofequi du tout 
conuenoit auecfa naiiuirc,&de laquelle 
femble eftre procedee la grandeur des heu 
reuxcuenemcsquiliiy fontreufeisen toù 
tes fe's entreprihfes. Mais puis queie fuis 
entre (î auant, ie n*oubheray à dire, ô Roy 
Maximilian^quc ru es le premier de la mai 
fô d'Auftriche,fou2 lequel le triâgle ignée 
commencé deuenir, entendu que tes de^ 
uanciers, comme Rodolphe de Hafpurg, 
fiCceux qui l’ont par aptes fuyui, ont en¬ 
tre au gouuernement de l^cmpirc, fouz le 
triangle acre,puis Albert z.ïederic 5 & les 
autres diaprés, ont eu ledit gouucrneméc 
fouzie trianglcaquarique.Efmainfenanc 
quelenoiiueau triangle s’approche, c’eft 
un argumet certain queie temps nous ap. 
portera des mutations repenrines SC uiolc 
tes, comme il cfttoiifiours aduenu,quand 
un triangle ceflar,un autre a commencé,8^ 
principalement lors quelignee a fuyui Fâ 
quarique* Ain(î que défia nous rauons''e- 
fprouué par deux fois, afçauoir du temps 
de Iule Cefar,er d’Augufte auquel celle Mo 
narchie Romaine fuft ellablic par grade cf 
fùfion de lang, puis du temps de Charle¬ 
magne SC de Ton pere Pépin,au quel la mef 
Ote Monarchie prefquc du tout ruines fc re 
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ââura quelque peu.Mainrenantce rrîangîé 
retourne pour la troificmc fois & fes ef¬ 
fets feront cogneuz atifsi bien que les au* 
très. Mais ie retourne a mon lubieft pre-- 
mier pour ce qu incontinct apres cefte gt a. 
de comonftion de pfanettes fe fera une af- 
fembk'e prcfque de toutes les planetrcs ait 
ligne, de Léo, enuiron la fin du mois de 
Juin.À le coiïimencememdu mois de luil 
letfan ir^4.Ie tuge par cela deuoir appa- 
roifirc une horrible Comeîe, car fouuen* 
tesfoisiclles congrégations deplaneues 
en fignes tgnefes prelagent ces corne- 
tes,nows fanons ucu fan i454.auquel fut 
ttcuc une Comète, & queîqne peu au pre¬ 
cedent les planeties s’eftoyent congregex 
aufîgne de Léo, puis l’an ifs6, au moi» de 
Mars fe feit pareille aflemblce au fi^ne du 
Mouton, & bien roft apres fuyuit une co- 
fnere.Sidoticla Comere adiiient au tenaps 
que fay dit, les chaleurs feront ardentes» 
la fecliereffe de fan caufera grade cher¬ 
té de uiurcs^qui plus cft Us efforts de l’ecU 
pfe du S^leil,de la grande comonftion deo 
planettes,ct de la Comete efeherrSt en mef 
me teps, 8{pay la concurrence de ces trois 
nous font prognoftiquez prou d’^cuene- 
gnens dangereu»:qae G d’auanture ladifte 
Comete n’apparoiftjqueiques autres pro- 
digieufes imprcfsiotis fe monftreroat au 




cfel, foiidrcs & témpcrtcs sccompagnifeiç 
degresicsjct tonnerres nous porteront cil 
nuy,pourcc qu*il y aura grand difeord en¬ 
tre 1 eclipfe>6^ la grande cÔior!nftion,à eau?. 
fcque lesfignifîcarions dei*Ufie tireront 
au froid a i humide, ÔC les (rgniheations 
dclautre à la fcchcrefle & chaleur, dont 
j^ôuiendu une remperarure inégalé ta 
1 air,pour \ü mutuclie infraftiô de ces qua^i 
httz contraires, Ôi fignammenr prou d*e- 
fc[airs,â£ de.tempeftes*Toute8fois la uertii 
dclaconionftionfera plus forte quecdle 
de rcclipf€,nommcincnt au moi» de iutng 
& de Imüct tÿ<54,pource en ce temps ii 
toutes les planètes picfquc uoyagerot par 
leiîgnedc leo qui eft chaud dC icc, 8 C au 
mois de May SC de luittg is 6 j;ydC i; 66 .poi\r^ 
ceque Mars naturellemct chaud occupera 
un fîgnc chaud SC fec,aufsi Saturne fc con- 
ioindra iuuc en fîgne ignee. Erd caufeque 
ladifte grade conionciio de planettes s* c- 
ftêd beaucoup furiecomcncernSt du figne 
de LcOiCommepareillement elle feit le tren 
tequatnclincan apres la naduitc dcîefu- 
chrill à fçauoirun an apres fa diuineafeen, 
fion,Iors que fes Apoftres alleret prefeher 
TEuangile parle mondeuniaerfehil nous 
faut cfpcrer que la pute fynceredocfrrinc 
de TEuangile fera par tour pref hée,uoirc 
au lieux ou parauâtelJe n’auoit eftèqu'en 
G Z mocque- 






mocqkserie & dcrîfion.Maîs que comme le 
foyaume de Chrtft n'a ci^c crigé que par cf 
fwfion de fang, tout ainfi la propagatiô de 
TEuangilc fera accompagnée de plufieurs 
ca lamitcs, 8 C Satan s'efforcera de Tempe- 
fchcrpardiucrfeshercfies. D'auancage ü 
nous conuient attendre de celle grande 
ioiuoniflfonja ccgnoiifahcc 3 C reuclaficn 
de pïufîcurs fcicces cachees iufqn'à ce iour 
iîv iaf perfeélion totale de plolteurschofes 
debien grande importance, tant feront a- 
lofs les cfprits des hommes fnbtits dC indu 
iineuxa biencercher. Plaifeâu fouaerain 
Dicuque toutes ces chofes fe façct àfa gloi 
re, & au falut tant de VEglife que de la Re- 
I publique. lepcnfeauoir fuffîfamtnenc ex- 
pUquè'lcs efïeéls de celle grande conion- 
clion au moins félon ^intelligence que les 
préceptes d*A(iro!cgie m’en peuuemdoit 
ner, pourccil mefemblébon dén*^cn par¬ 
ler cl^aduârage,apres que fauray ramètu Icf 
diélseflcflsdeuoir durer par refpacèdcs 
cinqoufîx prochaines années durant lef- 
qùdlcs cede grande contonflioti en&nre 
ra les meruciües que i’ay dires. Encorad- 
ïouderay ie que ceux là principalement fc 
4'eiitironr de ces influences ceiedes, qui en 
leurs natiuirez ont le Egne de Léo pour 
horofeope, auec quelques planetres afsi- 
ftentcs> ou qui ont les planetres fûperieu- 
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t€s fîmces au mermefigne du Zodiaque 
oucn lanatiuire dcfquds ieiuminairedu 
temps, & le dominateur de U natiuirc, ou 
de l’horofcope e(l fituc audit (îgne de Léo* 
le cognoy quelques Princes d’Aüemat- 
gne qui ont de femblables figures en 
leurs natiuifesje premier ha le fignede 
Léo pourarcendant,aaec le Soleil & Mer^ 
cure,en la natiuitc du fccod Saturne & lu- 
piter refidct en ia dixierme maifon de Léo, 
le trotftemcha le fignede Léo en fon HOri 
îon,aaqucl s’approchent de bieri près les 
planettes de Mars, de Mercure, & du So- 
lcil,le quatdefme eft nay eftant en fon ho- 
rofcopele figne de Léo, qui parcillemcni 
eft occupe de Mercure, de Mars, & de Ve¬ 
nus, en la nariuit^ du cinquième, la Lune, 
SC le luminaire du temps occupent le Léo, 
fe trouuant offenfc de la malignité de Tun 
S^deTaurre, (îtuèaufigneduToreau, en 
la natiuitè du fixième Venus maiftrefTe de 
rhorofcope,8{gouuernantede8luminai^ 
res,pofTedelefign€de Léo. Tous lefqueb 
feigneurs aurot beaucoup d’affaires à def 
nieller, pendant que dureront leseffeéls 
de noflre grande cpionèdon, & feront oc 
cafîon de beaucoup de changemens dan¬ 
gereux. En general les prouinces & uiU 
lesfuiettesau premierquadrangle dnZo 
diaque participeronrà ces malheurs. Les 
C ^ hommes 





hommes aufsi qui en leurs natîuitcx ont 
Thorofeope, le Soleil, la Lune,le mitan du 
Ciel, ou quelque autre des cinq phnettes 
au f< pricme dcgr^,ou enuiron de Cancer, 
da Capricorne, delaLture,oudu Mouto. 
Or il eft ainfî qu’entre les régions fuiettes 
à ceprcTTîtcr quadranglc, fonreomprinfes 
Gaule,Francc,lc d^ché & compte de Bour- 
gongne.le royaume d’Efcofi>,Holâde,Ze- 
îande,Saiîoye,Daulphme',Germ3nie, Hef- 
feTuringe.PoIognc, Saxe, Auftiiche, Gre¬ 
nade êC pUificurs autres, fur quoy le bieu 
aJuifè lecteur pourra philofopher ce que 
bon iuy (emblera.Cariedl d’auantage que 
les régions fuiettes au (îgne de Léo feront 
infefvecs de grandes efmottons de guerre, 
6C que le royaume de Boheme doiteftre 
caufedegrans changemensenla terre de 
rempiYc,en Italie.és prouinccs Occidenta- 
Ic$,À Septemtrionales Tay les prophéties 
anciennes d*an quidam, par lefqucltes il 
nous affeure qu en ces derniers tem ps,for 
tira de la foreft un lyon rugiflant, qui de- 
febirera defes dens SC defes griffes plu- 
ficurs beftes des champs, & par une force 
indicible edtblira Ton cloniaine,cequerin- 
ferpretc du royaume de Bohême,es armoi¬ 
ries duquel eft un lion i double queue en- 
üirenne d'une for eft» comme d'un mur na* 
turcL 
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C-eftc prognofllcation faircaînlT gfncrai 
îemrfït, (cion rccîipfc du Solt^il & U fitua- 
tion des corps ceUfte* de l*an ijôj.cftde- 
dai<ficen pardcuHer par Cyprian,Kpar 
Samuel Sydcrocrates,comme il s^enfuiC. 

15 4 - 

C r P R. Par la rcuolution de ced an, 
nousn‘auons fignificarionque de haines 
de diflentions entre les Rois & Princes oc- 
cafîonez de prendre les armes,& fefaire la 
guerre,dont le peuple s’offencera, infqu’à 
confptrcroccultemeot, dC repartiaüfer en 
faftions* Quant à la dirpofition du temps 
nous fommes menaçez de longues piuyes 
qui feront desborder les eauës, Ü pourri¬ 
ront les biens de la terre, fans qu’ils puif- 
fenr uenir à maturicë,(e8 tempeftes de mer 
cauferont plufieurs naufrages, ÔC defole- 
ront quelques uillesniaritiines. 

Sam. Le dernier lourde may, îr^4. (c 
fait une afTembicede Saturne 5 ^ de Mars, 
près de la fnangcofrc,en rafterifmc de C 5 - 
ccr,le lî.de luin fe conioignet Mars & lup- 
pitcr,di en îuiller fe trou uent cinq planer- 
tes au figne dulyon,dc forte qu’outre les 
effeéls que rcciipfe folaire de Pan prece¬ 
dent» montrera en cefte annceir 6 4,fc 
fera à caufe de la fccherefle intolérable., 
des imprefsions ardentes ^ de cofiflagra- 
ùoas , mouuemens de terre, ruine d edi- 
G 4 fïccs. 
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«ce$, maladies peftilentes, foudres brnf- 

lan8,fterilitez,&autres maux infinis. 

x$6s 

Çvpx. Les euenemcns de cefte année 
font femblablesà ceux de la precedente, 
pource on les doit recueitlip de U, excepté 
qu ils feront pires que les premiers à eau., 
feclcroppofitiô.prefquc partües de deux 
malignes planettes.Specialemêtfontpro- 
mifes plufîeurs calamites auxgrans fei- 
gneurs tant feculiers quecclefîaftiques, la 
ruinedefquels, l’exil & la mort fc monftrf 
par les fignes, aufsi fait une contagieufe 
pefiilence. ^ 

Sam. Mars Mercure mcnaçent les 
roys Princes & grans feigneurs d cxils et 
de calamites, à quelques uns font offre de 
la mort, fîgnifîent changemens&dilTen- 
lions, tant en FEglife, qu’en Feftat politi- 
que,çontentions & débats entre les Théo* 
logiens.dangers es uoyages.qu’on entre, 
prendra,deftruélions d’édifices, maladies 
urgentes, Venus toutesfois rcceuc deln- 
piter en l’apogce de fon eccentrique nous 
promet quelque abondance de uin 3C de 
bleds, plufîeurs mariages dC plufîeurs en- 
fans qui puis apres en fortiront. 

is6 6. 

CvpR. LerS.iourd’Oftobrevdd.fetal 
çclipfede Lune,de iS.pointsfcoinme dit. 

SamuclJl 





J^muel ) laquelle commencera mettre fc« 
fffeds en uert'ifur la fin de la mefmc an¬ 
née is 66 afçauoirau Moys de Nouëbre,3^ 
les terminera au moys de Mars 1567, Ce- 
fieecliple cft firuce en la maifoa douziè¬ 
me non loingde la tefte d*AlgoI, 8 C impu- 
gnee par Mars, a caufe dçquoy les prifon- 
fiiers ÔC les bannis font menacez de beau¬ 
coup de maux .les cheuaux mourront 
excefsiuemenr, & le beftail aufsi , les 
frères, coufins parens SC amis fe perfe- 
cuteroqt les uns les autres par haines jrre 
conciliabUs.On femera des bruits eftran- 
ges dont quelques uns tombcrôc en grâd 
(rainte,car le lieu de Fcclipfe cômande à la 
troifiemc maifon. Venus maiftrefle de ce 
lieu d^eclipfcy SC occupant la fixiérae, pro- 
mer aux hommes fuyuanrs prdinaircmet 
la cour une uie nialheureufe,& au fexe fe- 
menin. de façon que malheur aduiendra 
a quelques dames illuiftres, noqs menace 
aufsi d'une infinité de maladies.commc de 
calculr, de rétention d'urine, d’inflamma¬ 
tion de foye SC de flux de fâng.fait d’auâra. 
ge que les uoifins entrerôten contëtio fur 
le faidl de leurs limites, SC fur la prcéminc 
ce de leur domaine, à caufe dequoy feront 
de grandes depenfes, SC tumberot en dan 
gereux périls, les feruireurs ingrats en- 
uers leurs maiftresjeur joueront de mef- 
C 4 chans 
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«fîîR? tpwrs.S; les rrahirôt malheureufe- 
rawt.tf que îuppitçr participant enPecli- 
pfe.SC Stuc a i rnefmeUeu procure.Toutef 
fois de tonales accidcs am(j coiTii^tczpar 
urdrc, quelques uns feront durs Ôi acer¬ 
bes, quelque* aut .* afl" X doux Sfpaifi- 
b’estcar (i nous regardes le naturel de l’e- 
cUpfc, il ne nous promet que tonte auftert 
te' entes euenemens iufqu’à les prendre 
au plus haut degré de mal.pource que Iç 
eorpsde ftclipfe profonde auanrageiife- 
menten U pyramide, de Tumbrede la ter- 
TC.Mais fi nous refpeftons la conionftion 
de luppiier K de Venus, ilnous conuien- 
dra interpréter ces maux en médiocrité, 
qui nonobftant inclinera plus à mal qu’i 
bien, confideré que les rayons oppofites 
de Mars attouchent au lieu de reclipfe, 
ceux là nomement feront aifailtis de ces 
incommodirex en la nariuité defquels le 
lieu de leur horofeope, du Soleil, de la Lu 
nc,dumirao du ciel, de la part de Fortune, 
SL des autres cinq pUnctres paruiçndra au 
tÿ.dcgré ou enuiron du Taureau.du Scor¬ 
pion, dulyon,ou du uerfeur d’cauc.Aufsi 
les régions & uilles comprifes fou? le fé¬ 
cond quadrangle du Zodiaque, Ôf fouxia 
planette de Venus.y feront fubiettes.l’ecli 
pfe toutesfois nuira plus aux peuples O- 
isiétaulx, qu’aux OccidcMux,pottrc€ qu’ils 







la uerront plus picincmenî, SlUs Occldë 
taux plus impcrfcdlcment* Comme Sa¬ 
muel a bien note\ 

Sam. L’eclipfe de Lune qui aduiendra !c 
a8,ioar d’ 0 < 5 lobrc i$ 66 . fera de i8. poinft, 
ainfi que i*ay peu recueillir du mouuemcc 
du Soleil, S^deU Lune dcduitfi: au uray, 
félon les plus correéles Ephemerides de 
Stadius,6Ccommencera àdeuxheures 50. 
minutes dudiftiour,fe terminant d fîx heu 
res 25. minutes, combien que la fiippu- 
ration d^Alphonfc montre le milieu de 
cefte eclipfe deuoir cftrc a cinq heures SC 
23 • minutes, le commencement à heu¬ 
res JJ. minutes, fes effefts auront plus de 
uertu furies Orienfaulx,quc fur les peu¬ 
ples d’Occidcnf,pourcc elle me fembic 
menacer les Turcs de quelque grande def. 
confiture, les prifonniers & les bannis 
d’extreme calamite, les freres, les amis 
d'inimitiez mortelles, aufsi entendu que 
la Lune cft maiftreffe de la troi(ïeme,U y au 
ra beaucoup de danger par les chemins,8^ 
peu de fidelité aux fei uiteurs. Venus cft do 
minatrice de la Lune, &dc fa/cendanten 
la fîzicmc,cn fa propre maifon, auec lupi- 
ter SC Mercure, pour cela Venus &Iüpi- 
ter ( ainfi que dit Prolomcc ) promet¬ 
tent fertilité SC abondance de biens, 
paix, mariages tranquilles, augmenta- 
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^rîon de riclicfTes.reuerêce au fai A delaKe 
itgton,acr bien tempère, & pluyesfort fc- 
f:ondesiccux fur lefqueis fechpfe eften- 
drafa (ignifïcation. A ce compte apres le 
temps nubilcuxuiêdraquelquereposaux 
fuiecs Mais cela fera depmte durée* 
ts 6 7, 

Cypr. LeneuBemeîpurd^Auril x$67. 
enuiron Mydi aduiendra unegrande ecli- 
pfedcSoIcilauzpdegrcdu fîgnc d’Arics^ 
les efïeéls de la quelle cômenceât en la fai 
fon d’AutuiTine,dc la mcfmc ancc 1^67. QC 
fînirôt fur la fîn de T an 15:^9 II me fouuienc 
que fan i54o.apparut une eclipfedc Soleil 
prefque toute entière, & qut mefme ad«- 
uint cnla derniere face d'Aries comme cel¬ 
le dont nous parlons maintenant. le ne 
ueux faire dénombrement des calamirex 
qui les ans d'apres et tout immediat^pient 
affligèrent i^Europc, car ceux qui ont ellé 
de ce temps-la' pcuuct rendre fuffifant tcf* 
moignage/éulenict îe ueux dire que telles 
calamitexou leurs femblables Cortiront de 
ccftcprcfcntc eclipfc, il ne faut donc dou¬ 
ter que nous n'ayos de grades fechereffes» 
deuehemëtes chaleurs, ôfpourcegrande 
cheretc de utures, de fortes guerres,de 
grâs embrafemes & depeuplemens de uil. 
les. L*cftat des capitaines & des gédarmes 
fera calamiteux : car plulîeurs d’enfeux 

mourront 




inourrôr de faîm, & de dyfenrcrîe, la plul- 
part ne fera payée de fes gages, dC qui pis 
pour eux, ils ferôr carnage: a tas par tra 
hifon,oa par quelque autre forte, corne cy 
apres nous fpecificros. Veritablcmêc nous 
n’auos eu cclipfe aucune fidangereufenc 
xti à craindre,depuis Tan if44 ^ 
rôs de lôg temps une fi horrible, entendu 
qu’elle nenc^us tormetera feulemetpar fes 
effefls,mai8 aufsi par ceux de la grade cou 
ionélio des planierres,ddt nous auôs délia 
parle,qui s'eftendrôt tufqu’au teps de ladi 
ftc eclipfe. A^caufe defqucllcs deux eddeU 
latfons ioinces en(emble,ie prefage plu- 
fîeurs lamctables infortunes dcuoiraduc 
nir fpeciatemet au pays de Germanie,& de 
rempire,qut a efte rrâfporte' de Fi âçoîs aux 
Saxos, fous la conion^tiô des plus hautes 
planettes au ligne d'Aries,auec ce qu’ofdi- 
nairemec s’esleuent de gras troubles éri la 
Germante ôC en rempire lafqu’i chaffer ou 
meure en prifô leursfonuerains ftigneurs^» 
quand il fe fait quelque cclipfe audiél II 
gne d'Ariç8,come edant celuy qui coman- 
de au pays de Germanie,ceque ic pourrois 
môdrcr par plufieurs exemples, & premic 
remet par celuy de FEmpereur Sigifmond» 
qui chalTc du royaume de Bohême, ner 
fit que rauder ça la en Germanie, c6mc 
s^il euft ede en exil SC ce és années 1418, SC 
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f4t^taviquel temps aduînt une telle cclû 
pfe au mcfme fîgnc d’Arics. Pareillement 
1485.cn aduint une toute femblable,& bic 
toft apres Maximilian ia defigné Roy des 
Romains fuftarre/tc prifonnier enlamU 
lede Bruges en Gaule Belgique» le iuge 
en fécond lieu les chaleurs &fechcrefles 
deuoir eftre (î grandes, que les plus pro¬ 
fondes riuieres fcrôrgaiables, SC les moin 
dres feront toutes taries, pourceque cé¬ 
dé cclipfe fera en un fîgne ignée. Les cm- 
brafemens en plufîeurs lieux feront de 
grans dommages, & la chertc fera fort 
grande,commelanous auons dit. Puis 
i raifon que la diéle eclipfe fefera au domi 
ciledeMarsjles foldats Alemans font me> 
naçez debicoutrageux carnages qui leur 
aduiendront en guerre par la crahifon, ou 
parla pareffe de leurs capitaines. Com- 
tne il leur aduint aufsi csannccs (540, ôC 
1541. cfquelles une eclipfc femblable mon 
ftra les effefts de fa rigueur en Pextremitc 
dufigne d’Arics. Tiercementi^ayprcdit- 
quclqucs riches ôC puiffantes ailles de¬ 
uoir eftre barues prifes & faccagees par 
quelques Princes, lufqu’a endurer le pil¬ 
lage de tous leurs threfors ôC perdre leurs 
priuileges etfranchifes.Carilmefouuicnt 
quela uilledc Ratisboncfiift prifeparlc 
duc deBauiere,Pan 1485. peu apres qu'u- 
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telle cdîpfe euft apparu au fîgfte 
rtes^ec que la uil k de Florence,apres auok 
cftèlong temps afsiegee par les gens de 
l’Emptrcur Charles ÔC du Pape Clément^ 
fuit mife en feruitude Tan 1530. lorsaufsi 
que Fon auoit ueu une pareille edipre* 
C^uartement mon opinion cft que plu-* 
fieurs fedmons adukudronti caufedela 
feruitude » en laquelle on uoudra tenir la 
piuspartdu monde ^ d^'auan rage qu’arau^ 
fon d'une guerre eskuceentre lesEuef* 
ques&les Princes de Germanie, fecom¬ 
mettront pluiîcuts meurtres, defolattons 
pilleries au tranfport des domaines, 
dont s'enfuiura la fuiite de pluheurs per- 
fonnes. Finalement il faut noter que FecU- 
pfe de laquelle nous parlons maintenant, 
apparoiltra à quelques uns dt fEiirope, 
en iamaifonneufkime, a quelques au¬ 
tres en la dixkfme.au pays de ceux qui fau 
ront receuëenld neuiïcfme.giandrs mura 
fions adüiendront en la Religion, les prixs 
dpaux de FEglife mourront ou feront mal 
traittex : mais au pays de ceux qui fauronc 
ueuë en la dixiefme^cc changenut dC uotr 
ble fe fera en Fe 0 ar politique, de forte que 
non les prcdresjmaispluâon* fesfeculiers 
principaux ôC de marque, corne les mieux 
uerfe^en la difcipline militaire mmberôs 
en grand danger de mors^ 
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■ Sam, Cède eclîpfe fera de to.poinftSjCl 
fcrupul.afcendât le S.degrcdu Lyon, le 
Soleil la Lune Mercure iiruez cnia di« 
xicme,Mars en la neufîeme, luppitcr en la 
quatrierme,& Saturne en la féconde,Mars 
cft dominateur de Peclipfç, le Soleil do¬ 
minateur de Panglet fuyuat,quc Mars auf- 
fi difpcfe, pource deuôs nous attëdre des 
chaleurs extremes, des guerres, des fedi- 
tidnsinren:ines,des tumultes populaires, 
desemprifonnemes, defoîatiôs deuiiles, 
courroux &indignatio8, S^mors fubices 
de Princes. Outre ce pluficurs ftebiires 
tierces,üuxions defang, maladiesâigües, 
morts de ieuncs homes,uiolcces,iniures, 
rapinesybruslemens, homicides,uenrs en 
îairexcefsiuemct chaülds,pedifcrcs etcon 
t3gicux,foudres,tempcdcs iSëgrades feclic 
reffeSjdont les biens de la ferre ferôr gran 
demenr intercfTez, pour cftre bruslcz de 
trop grade ardeur, auât qu'eftre recueillis, 
ou apres qu'ils auront efte ferrez en grc- 
nicr,Mars cri la neuficme, ÔC fcclipfe en fi¬ 
gue cquinoftial prorhettetgrand change 
ment en la Religion, & plülîeurs guerres 
a caufe d*elle, menacent les gens d’Eglifc 
de mort uiolente,&d'une autre infïnitëde 
maux, O Princes de Germanie, cheualicrs 
de PoIogne,feigncurs et Princes de Gaule, 
d cuez Impériales^ pluiîeurs defeonfirures 
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aous font preparces.plufîcurs d’entre nous 
ferôt depolfedez de leurs biens âi feigneu- 
ries.plufieurs ferefentirôt des tumultes de 
leurs peuples, iufqu’a en eilregriefuement 

oppugnez,uoaregloire&hôncurtumbera 

du tout. Caron uerta des Comètes,&des 
imprefsiôs fort eftranges en Fair.En mefme 
façon Cypriâ s’efene,tome ayant côpafsion 
des pays.âi des Princes qui doiuct fouffrir. 
à caufede ccfteeclipfe,& ditainiî. O régies 
& uilles côprifes fous lepremicr quadrille 
du Zodiaque,et fous les fignes de la uierge, 
c^des poiirons,plufieurs maulxuousmenâ 
ect,uous ferezoppiigncz ôC gaftez.uos thre 
fors ferôt pillez,& uoftre honneur tôbera.ô 

Roys & Princes naiz principalement fouz la 

derniere partie du Mouro,dela Liure.de Câ 
cer,ou du Capricorne,certainemétuous fe¬ 
rez trauaillez,uos puiflances ôC ibiiuera/ne- 
tez uous ferôt oftces,uos fubiets fe rebelle- 
rôt côîreaous,& uous cauferôt fi gras trou 
bles,queuous nepenferez qu’a fuir. AFen- 
droidt de quelques peuples d’Europe, cefte 
cclipfe aduiedra en la dixiefine maifon,auf- 
quels eftfîgnifîc'e grande mutatiô CS chofes 
politiques, ôd la mort de quelques Princes 
feculiers,à Fendroidi des autres en la neufic 
tne,auquelefi pluftoft annoncée mutatiô es 
affaires de la Religion, & la mort de quel ¬ 
ques feigneurs ccclefiafiiques. Outre Fecli- 
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ffe de Solci! que nous uenons d’fxpoferi 
fera One aune de Lune au nrefmc an 
jîôy .ie iS. iour d’O^ftobre, & de grand rr.a- 
tin.mais elle fera depcîite imporrâre, peur 
<e qu’une petite portiô du coips de la Lune 
fcraoffufquéederumbredelaTerre.àcefte 
«aufefes fignificatiôe feront nulle* ou bien 
imbecilles, loutesfois s’il en furutent quel¬ 
que mauuais accident, il Je faut imputer à 
Mars fitué en la dixiefme,à Venus en la qua 
triefme&à la côftitution dii lieu del’ccli- 
pfe au figne du Taureau. Nous auons défia 
monftré entre les pays compris fouz le pre 
inter quaërangle.qai font ceux la qui nous 
touehent de plus près, quant aux ailles il y 
en a une infinité. le trouue aufsi fouz les fî- 
ones de la Vierge,& des poiflbns.les uille» 
de Tholozc,Lyon.Paris,Rouen,i’ay trouue 
aufsi une partie de Gaule,Hcluetic,une par 
tie du Rhin,&le duché de Normandie. 

JJ 6 S. 

En cefte année fuyuan t la uertu de h pre 
cedente eclipfefe feront horribles impref- 
fions,en la moyenne région de l’air.lcs ni- 
ures fetôt chers à caufe delà grande fcche 
rctfe qui aura diminué les moiflbns. les ca¬ 
pitaines de guerre, fié les foldats ferôt mal¬ 
heureux, pource qu’apres plufieurs tra- 
uaux fié calamicez.ils ferôt cruellcmct occis 
en trahilon» ianous auons dir, au 
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L 6 s plus rridcs & fâcheux euenemcts de 
ncftrc edipfe fe monUreror four au long de 
ceft an.'pouKc les Rois & Princes ü trouue 
ront mcruciUeufcmcranguftiez, ranr pour 
la rebeîliô de leurs fuiers,quc pour le tranf 
port de leurs biens ÔC SdgncuriesXes thre 
fors des uilles esleuéesau plus haulrdegrc 
d'excellence & d'honneur feront pillez & 
leur honneur perdu. En ce melmean fc fe¬ 
ra une eclipfc de Lune le troifiemc iour de 
Mars au nriatin^mais elle ne defcouurira Tes 
ctfedlit que Van enfuyuant. 

» I ^ 7 O, 

LT Ec LIT SB deLuneaduenueran preee-* 
dentje troiiîcmc iour de Mars au matin, ôC 
iaeonftituriôdes afl-res en fa figure cefefte 
annÔce pour l'an 15:70,un efrat malheureux 
aux gens doftes^aux marchans ôC aux neuf 
ues, nous promet «n temps nubileux, un 
acr humide, grans uencs, k grSdcs pluyes, 
force confptranons &: trahifons auec la ue- 
nue & les efforts d'un certain tyran, guerre 
entre quelqires uoifins ou pares, à caufe de 
leur iurirdicliô.larreciiîs, morruiolcfe par 
deferpoir,dcftru<ftiô de quelques nobles SC . 
riches perfonnages. Les maladies plus fre¬ 
quentes fcrôteoiiquc pafsiô,1îax de luntre, 

tomnemeidereffc, defiuiiion de pituite ÔC 
D Z d'humeurs 






d humeurs crus fur les nerfs, ou en 
macli» ÔC pourcc que le lieu de redipfe, n’eft 
irradié de i^afpeft partiie 3 C trinc de luppt- 
ter^mais pluftoft infefté de rafpeft oppofî- 
te de Mars,les effeéts d*iceUe nôus font en^ 
epr fignifîez plus grans difficiles, tous lef 
quels faut interpréter pour les prouinces & 
uilles cotnprifcs fouz le troifîcmequadrant 
gie du Zodiaque,fiiiertcs à la planerce dut 
Mars, aufsi pour les hommes en la dariuiré 
defqucISjOu rcuolutions les planettes occu 
pent ie uingtroificKie degré ou enuiron du 
figue de la Vierge,des Poilfons,du Sagtttai. 
re,ou des Iumeaux*Or il faut noter qu’en la 
mefmeannée isyo fe feront deux eclipfes de 
Lune,la première le umgttemeiour de Febu 
rier apres Mydi, 6 c de nuiél les effcéis de la¬ 
quelle fcmonitreronrla mefine annee. En 
premier lieu elle menace un Prince ou d’em 
prifortnemenr de fa perronne,ou de la perte 
des fes biens, ôC de fou honn€Ut,à caufe de- 
quelques embufeades fccrettes,aufsifait pc 
riclitcr plufieurs autres emprtfonnez, à rai- 
fon de courrouz dC de findignatio de quel¬ 
ques grasfcigneius. Finalemêt elle annôcc 
la mort aune Roÿne ou aultre damcillu- 
ftre, menace de pareil accident les femmes 
groffes, ôCles ieunes gés, pour auoirmâge 
tropdefrui(fl:,& nô encore meiir.Et pourcc 
que le lieu de cefte echpfe,profonde affez a- 
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iiât en Tumbrc delà terre, fans eftrc irradie 
dcfamiable afpeci de quelques bénignes 
planerreSjil s’êfuir que fes fignificatios doi« 
uent eftre plus mauuaifes Qi nuifîbles, îef- 
quelles aufsi exercei or leur tyrannie es pro- 
uinccs et uflles obeifTantes au treizième qua 
dragle du Zodiaque, ôC au figne du Verfeur 
d caMëmefmefur les homes es naciuitezou 
reuolurios dcfquds ksplanettes ferôt au 
u.dcgrédela Vierge,des PoiffonSjdu Sagte 
taire, ou desIumeauxXa fecôde eclipfe fe fc 
ra le 15 iour d’Aouft apres mydi,& d,e nuicl, 
corne la premicre^fes effefts ferôt ueuz fur 
la fin dudièt an isyo. & fur le cômecemet de 
celuy qui s’enfuit. Elle menace les fuietz de 
lupiter, 5 C de Venus, dkuenemens malheu 
reux, femc entre les freres, parens, & afïin 
des haines bien fort grandes. Qui plus eü: 
fcmble dénoncer la mort d’un Prince illu- 
ftre>ou d’un Prélat de grand renom,àcaufc 
de quoyfuruiendrontchangemês,auccpu- 
blications deloix nouuelUs,ô{ dkdifts.Et 
pource quefincidencc cencbrcufcdc cefte 
eclipfe eftbië fort grade, fans qu’aucune bc 
iiigne planeite la fecoure par fon amiable 
îrradiatiô,nQUs deuonsrefoudrefes figni- 
ficatiens ne pouuoir eftre que du tour preiu 
diciables, ô^pernicieufes. Cequcmcfmc 
nous attedenr Saturne 8 i Mars tous deuxfl 
ruez en la lixicme^S^ l’un defquels eft difpo^ 
D i fiteur 
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IFtfnrdc Iuppifcr,mai(lre du lieu deRof!«r 
cclipfe.Lcs regios & prouinces gouutTnccs 
fouzlc troizicmcquadranglcdu Zodiaque^ 
&foux!«*fignedu Vcrfcurd’caujôdde [a ü 
tircXe» hommes aufsî es natiuitez eu reuo- 
lurionsdcfqiicîs rhorofeopeje SoIeiI,la Lit 
nejemîrandn Ciel,la partdcFortune^ctlea 
autres pUnettes occuperôc le fécond degrc 
ou enuiron du (îgneder Poiffonsjde la V/cr 
ge,dc8 Iunneaux,ou du SagirtaireXeront eit« 
fre autres mclellez de ces inconuenkns» 
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Les premiers euenemens de cefte année 
font ia expofez au difeours de ï cclipfc pre- 
cedentc^Quant aux autres qui pounot fur- 
venir fur le milieu,& fur la fin Jl ne les con- 
wienr lîmal interpréter querilTuen'en foie 
aucunement bonne,pource qu'unerccon- 
€ihatid de tranquillircnous eft fîgnifice,par 
la puilTante Se amiable conron Aïo de lupt^ 
ter,de Venus, en figure cclcftc, qui eft de 
telle efficace qu’on n’en fjauroit defirer une 
meilleure. tfyz. 

Le zf iour de luin en ceft an ijr7i.fe fera e- 
clipfe de Lune,qui produira fes effets en la 
mcfme annee, touresfois fans rigueur aucu 
iîc,& danger des hommes qui lors ferôr en 
wie,à caufe dequoy ne nous empefehefos à 
en faire particulière enumtratioiiiCar iis fc 

lont dgtx de amiables. ~ 








A caufe que les eff céls de l’annce prece¬ 
dente ont efte tels que cefte-cy n*en peut en 
durer mal, df que fa eôftitutiô eft toute bon 
ne, elle fera toute pacifique, proufitable St 
fertile, en ce qui peut concerner le fait de U 
fufdufte ecltpfeîtoutesfois elle douera quel 
ejucs occafiôs d’inimitiezSf haines pour les 
ans d'apres, à caufe dePeclipfc delune,qui 
(e fera le 8 , tour de Decefare audift an i 57 î» 
,&mettra-fes effedls en uettaFan t; 74 « 

if74. 

Pcurce quel e lieu de Feclipfe precedente 
pTofôde aficieti la pyramide del’umbrc de 
la terre, SC qu'il n'eft fanotablemCt regarde 
d'aucune bénigne planettc,ff 8 fignificatiôs 
■feront grandes SI atroces en ceftan prefent 
4^74. plufieurs fines Si cautelcufet cntie- 
prinfes feferont.lcs Mcrcurialiftcs Si Samr 
4iiens fccrouuctôi en afiez mauuaispoinr, 
la chaleur fera grande. Si la fecherclTc qui 
en furuiendra fera caufe de la chertc des ui- 
nres.etdelaperditiô de plufieurs bcftcsjles 
amittez& alliances fedifsiperôt, les enfane 
•s’esleuerôt cotre leurs peres,& côfpireront 
<ôtr’eux,les côfedcrations de quelques fei- 
gneurs ferôr rôpues, à caufe deqooy fe fera 
un appareil de guerre, plufieurs maladie* 
.furuiendrût aux h 5 mes,mefme uneRoync, 
;0U quelque autre dame illuftre clorra fon 
P 4 dernv^ 
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dermcr iour , quelques uns feront alléchés 
par douces parolles flateries.puis incon. 
tinentemprifonnez, à caufe de quelque an¬ 
cienne faute par eux commifejle peuple s’ef. 
leuera contrefes magiftrats pour la diminu 
tion du threforpublic.ou pour les folles iL 
inutiles defpenfes par eux faiaes.Tous lef- 
quels accidens tumberont, principalement 
furies pays & uilies gouucrnccs fous le tro 
izieme quadrangle du Zodiaque,et obeiffan 
tes à la planerte de Sarurne.aufsi furies hô- 
mes, en lanatiuirederquclsoureuolutions 
les planettes occuperont le 27,degrc ou en 
uiron des lumeaux.du Sagittaire,de la Vier 
ge.oudcs Poiffons.Au mefmean is74.fe fe 
ra une eclipfe de Soleil,le ij.iour de Nouem 
bre,fur le uefpre apres Mydf,laquelle roon- 
ftrera fes effeéia es années if7$.is76.ÔC 1^77, 

L eclipfe de Soleil mainfcnantcxpofcenc 
fera tantp reiudiciableaux peuples de Ger¬ 
manie ny aux Orictaux, qu’à ceux de la par 
tieOccidetale,pourcc qu’ils|n*aurôt qu’une 
partie de ladiAc eclipfe en leurs pays, en¬ 
cor fera elle bien petite, &prefque incom- 
prehenfjble,dont s’enfuyuraquefes effets 
SC uertus y auront bien petite uigueur. Ain'> 
fi feront cefte année les peuples d’Orient en 
grande tranquilite dC abondance de biens, 
mais plufteurs occafîons de mal feprefente- 
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ronr à ceux d’Occidcnr, qui les ans d 
en auront Tcxperience. 

tS 76 . 

En ceft an au moyen de la precedente eclî 
pfe de Soleil feront grandes chaleurs 8C fe- 
chereffeSjdifTciuions capitales entre les frè¬ 
res,alliez aniys, griefucs exatfïions, tri¬ 
buts & t3ii’es,dontlepcupIcfcfentiramolc 
ftc, de fera tout preft de faire rébellion, une 
partie delà noblelTe monopolera quelque 
defecliô, grands débats fourdrôrà caufe du 
douaire des femmes, 8C du droift de fouue- 
rainetc, cfmoûons de guerres bien dange- 
reufes, brusiemens &pillcries deiiiliagcs 
de de chameaux, mors de Princes dC de Sei¬ 
gneurs illuftrcs,changcmens tant en la Re¬ 
ligion , qu'en la police, dont toutesfois les 
Orientaux (comme ibnous auonsdiél)fe 
fentirontpeu ou niillementmoleilcz^rcfî- 
gnant fout ce mal aux Occidentaux,fubiets 
au troifieme quadi angle du Zodiaque,au 
figne de Cancer,Audift an i>76.fera eclipfc 
de Lune,le 7. jour d’Oftobre apres niydi,& 
de nuift, qui outre les effeélsde la prece¬ 
dente eclipfe Solaire, caufera quelques au¬ 
tres malignitez en Tannce 1S77. communes 
tant aux Orientaux qu aux Occidentaux, 
toatesfois ceux d’Occidenc s’en trou- 
uerontplusnial. 
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le# effets de ces dcux€cltpfcs,runeSoIai 
f‘c» &rautrc de Lune cydeuant expofeeg, 
leur concurrence en ceft an *^77* pourec 
ne fe peur faire,qu’elle n’aüle au&i mauuata 
train que la precedente annee. Encor pour 
accroiftre fon mal Ce fera le ftcond iour 
d’Auril audit an une eclipfe de Lune, les ef- 
fefts de laquelle apparoiftront tout aufsi 
soft, &’fcioindrontaaxeifefl8<iee deux ccli 
pfes precedenfes,Oütrelerquel$ nous ap¬ 
porteront plufîeurs calamitcx à caufe des 
femmes, la mort d'une Roync, ou de queU 
ejuc dame illuffrc,fcdkions, larrccins,homi 
ddes,brüslemeRs, paÜlardifcs abomina¬ 
bles,perfecutions , & captiuitc de quelques 
gens dcReWgîo, dcquelques ambalTadeurs 
de court, 8 C d’hommes Martiaux, le zy-iour 
de Septembre audnR: an, de bien grand ma¬ 
rin , Ce fera encor une autre ecliple de Lune, 
dont les effeéls fc montreront l'an 1578, 
1178. 

Parle moyen de la dernîere cclipfc,uicn- 
dront granff changemens ÔC pcrfecucions 
en la Religion, les ecclefiaftiques fc trou- 
neronten (ï piteux état, que quelques uns 
d’enn‘'eux& des principaux mourront de 
dueilja charité refroidira entre les frères,pa 
>s-cns 8 C amis, car il ne s*en trouucra un feul 
lUuifc ucaillcficr àr^HUCtBruits étranges 
. inceruinf 
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înccmîns & dîucrs courront par paya^pfiN 
fieurs feront greuez de grandes exaétions, 
hs threfors ouucrs, prou de chauldes en- 
treprifcs, d*inipoftures, de fraudes & ttahî-* 
fons,!c danger d’emprifonnement & d’exil 
fera grand, pour les Solaires SC Mercuriali- 
ftes Bref les infortunes de la douzième irai 
fon foilbnneronr à planrc,fur ceux principe 
lemeni qui feront naiz fouz lei^«degrcou 
enuiron du f?gne du i^outon,de la Uure,de 
Cancer» ou de Capricorne, & es uilles SC 
pays fuites au premier quadrangledu Zo¬ 
diaque,8^ au (îgne delà Vierge, En la mef- 
ine année 1^78delourde Septembre de 
grand matinfe feracclipfc deLune,dcla- 
quelle ne faudra attendre les cffcifls qu en 
Tan 

Poureeque le lieu de celle eclipfetumbe 
en laneufîefme maifonje gouuernemenc 
de laquelle appartient à U planetre de 
Mars, luppitcr.y ayant participation,fes ef¬ 
fets font prefquf femblible a ceux de Pan 
ia partc.toutesfois à caufe qu’une petite por 
tion du corps de la Lune eil adumbrc,le8 (ï- 
gnifîcations s’en monftrerom beaucoup 
moîndres,& prcfquc de nulleuertu,de for¬ 
te qu’on les pourra aifement porter fans 
cheoir eti grans mconuenieni. 
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tcjuoür de lanuicr ijSo.fcraunc cclipfe 
deLune^quiFan mefme mettra fes cffccls 
en euidence, &pourcc que bdicle eaipfe 
aduienren figne &enlicuroyal,aufsi qu el 
le cO: firaée iojngnanrFeftoille royale & fixe 
du RoyrcIcr,de première grandeur, elle 
nous promet une publicatiô deloixnouuel 
les,aucc une abrogation des coutumes an 
cienes,d*auârage eUeapportc beaucoup de 
befongnes a' deimeller, a un grâd feigneur* 
qui pofsibic tranfportc d’ambitîon,d‘auari 
<e, ou derinftinfl: de quelque fortune fauo 
rabic,entreprendra ie ne fçayquoycontre 
fon honneur SC cotre toute équité, qui puis 
apres lepeurra faire ruber en ruine,à quoy 
pofsible prefteront !a main quelques gens 
de Religion, ou quelques ambafladeursrde 
bats SC procès,s'intenrerôr, touchant les ju 
jrifdi<fliôs â^proprictez de quelques biens 
immcubles,de quelques threfors,etdc quel 
ques minières métalliques. En fovnmeles 
incômodites de la dixfcfme,neufiefme 5 C 
quatriefme niaifon font promifes, par le 
moyen dc ccfte eciiprf,auxuilles SC regtôs 
eôprinfcs fous le fécond quadrâglc du Zo^ 
diaquc,ô^auxhpmesqui en leurs natiuites 
ou rcuoJufîos aurot I horofcope, le Soleil, 
la Lune, le mira du Ciel, la part de Fortune, 
Si les autres planetres^au az^dcgrc du ligne 






éa lyon.duVerfeur d’caiic, du'Scorpion, 
ou du Taureau. lySt. 

La reuoluiion de ceftc annee conuicnt I» 
plus partauecla precedente, pource eft-il 
conuenable attendre pareils cuenerocs en 
cefte-cy excepte qu ils feront un peu mom 
dres & nô fi uiolcs du tout. Outre lefquels 
nous femblcmenacer du trefpas d’une da* 

me fort illuftre& ancienne, d efrootion de 

peuple cotre fes migiftrars. « dcpluiïeurs 
maladies aigues Ôiincurables. 

Ceftan apporte infinies aduerfitex querel 
les SL cnnuys au uieilards belliquex.Kaux 
riches marchans, excite diuerfes maladies, 
comme toux.hydropyfics.paralyfies, goût 
U8,SC catarres, feme debatz entre quelques 
uoy fins & alliez de fang fort renômez,Ugn» 
fieaufsi rebclliôs de feruiteurs comte leurs 
maiftres. Piuficurs monopoles feferôt en te 
cret.pluficurs entreprifes fccommencerôt, 
iufquà tumultuerà l’improutftc, Si fe met- 
treen appareil de guerre, àraifonde quel¬ 
ques dames ueufues. ou pour la uenue 
d’un cruel ennemi, Finslement eft fignificc 
la mort d’un Prince feculier, &d’un Prélat 

fortancic, maisfinSfruica laduenât, I efte 

& l’Automne participeront de la fetherefle 
SC de l’humiditc.l’Hyuer aufsi fera en par¬ 
tie afprc,& en partie modéré. 
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L‘an iî«j.au moys de May,fe fera uncgrï 
decomonftiô des plus hautes pîsnetrès en 
la derniere faeedu figacdes Poiffons, à la¬ 
quelle fucccdera Tannce enfuyuât iîS4.un« 
aflcmblée de toutes les planettes, au ligne 
d AriesiUerslafln du moys de Mars,et le c5 
mcnccmét du moys d’Auril, puis quelque 
peu apres fera ueue une edipfe de Soldl au 
so.degrc du figne du Taureau,enHiron la re 
fte d’Algol, eftoille fixe, uiolenre & perni- 
cieufe,cn laquelle Venus dominera accôpa- 
gncedej.autrcs piancttesau figae d’Aries, 
s acheminant uers la maiion u. par telle 
iîtuatiott d allres, quifefait en figneignee, 
le ne prognoftique que fopparirion d une 
Comete delaquellcpluficurs effets cfmer 
oeillables & prodigieux fortiroat . Sur- 
quoy i’cxhortc un chacun a diligemmene 
ueiller, & a*es/euer ionefprir a' üicii.de- 
peurque nous ne foyons furprins aude- 

fpourueu.Carcefte grande contonaion eft 
UdernkreaduenaBte,furlafindutri3ngle 

aquatique.qui finira quâd âl elle,& fc chan. 
géra en triangle ignee. auqucHes grandes 
conionaions des plus hautes planettc» 
qui uicdrontpuis apres fe feront toutes en 
fignes ignées, iufqu’àcequcpres de deux 
<ens ans foyent expirez. Apres lequel 
temps fuccederent les grandes cenion- 

aions 







étions en fignes tcrwftrr», pilîs en aérez,& 
finalement encor en aquatiques, fans tou- 
lesfois qu’il feface plus dedans huiftcen» 
ans, une autre fin de triangle aquatique. 
Car il eft uray fembiable.que cefte quatrief- 
mc Monarchie finira enuiron la fin de ce 
triangle aquatique.comme ainfi foit quelle 
ayt coHimencc en un temps femblable dC 
quenoftre Seigneur lefus Chrift, ayt pria 
nature humaine en mefme iaifon, entendu 
que fix ans auant fa glorieiife natiuitc.fe feïï 
une totallement femblable conicniflion de 
planettes en l’extiemiré dufigne des Poif- 
fons,&C au commencement du figne d’A- 
ries. Depuis lequel temps n’ en a efté une 
femblable,finon durant l’empire do toy 
Charlemaigne l’an 789.celle,qui aduien- 
dra l’an lySj.laquelle indubitablement noua 
fera figoificatiucdu fecondacuenemtnt du 
Fils de Dieo, en fa maielié ô( gloire, auquel 
il fera nccefiaire qu’un chacun rende com¬ 
pte de ce qu’il aura faiift durât fa uie. Pource 
i’admonefte tout homme de bien & crai¬ 
gnant Dieu de necontemner otieulemcnl 
les fignes defqucls ie l’aduerti , Si qui luy 
doyuct feruir d’efguillô à penitéce.Car (i te! 
le tôionfliô de planeties ne fuft fignifif atiue 
de la fin du môde,fous l’Empereur Charie- 
maigne, ce n’eft pas à dire qu’elle ne le fotr, 
quâd elle aduiëdra l’an 1^85 . pour ce que du 
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temps de ceft Empereur.il n’y auoit encore 
cinq mille ans accomplis,depuis le commc- 
cemcnt du monde, ôi pour ce la fin dudiifl 
inonde ne pouuoit eftreimais lors que ccfte 
conionélion fera aduenuê encor une fois,et 
que fcs effets dureront quelques ans apres, 
Icnombredes ansdu monde decüncrafur 
kfixicmcmillénaire, qui eft le terme entier 
que les faintes prophéties ont preferit au 
monde, duquel routesfois le Fils de Dieu a 
quelque peu retrâche. quand il a dit que les 
derniers temps ferôtabregez.en faneur des 
esleus de fon Perc.Quc fi apres cefte conion 
c1:ion à aduenir il nous en falloit encor atte 
dre un autre, il feroit nccefiaire que huief 
cens ans s’cfcoulalïent cncores deuantque 
ladite conioniffion aduint. Ain H le monde 
dureroitfix millequatrecens ansouenui- 
ron, choie qui manifeifemenr répugné a la 
fainifte prophétie.le fçay bien que le temps 
auquel leFils de Dieu uiendra iuger les ho¬ 
mes n’eft cogneu de uiuant aucun, non pas 
des Anges mefme,aufsi ne ueuz ie fuperfti- 
tieufement l'afleurentoutesfois les aduertif 
femens que i’en donne ne font hors de rai- 
fon. confiderdque lefouucrain ouurierde 
1 uniuers ne nous a propofe en fon ouuragc 
tant de uarietez, tant de changemens de re- 
uolutions 8 i uicifsicudes de temps, finon 
pour nous feruir d’un certain hoi ologe.qui 

nous 






Hôüs àduertiifedu c 5 m«itcemêr, du milicit^ 

de la fin du mdde.inais depeur d oubliez 
la côftitutiô delà prefenteannée ijrSj fesef¬ 
fets ferôt fort femblables à ceux de l’an pre 
ccdent, quant aux feditions, à l’appareil d« 
guerre, & d la mort de quelques letgnenrs 
tant feculicrs que d’eglife.Qpât aux faifons 
de l’année fera la plus part humide, à laufè 
despluyes tStinucs qui tumberôt.dôc les ni 
ures enchériront de beaucoup, leseauësfc 
deeborderôt.tëpeftes s’esleuerôt en la mer* 
naufrages d’hômes.ôi defolations de quel¬ 
que ailles maritimes aduiendront. 

C’eft an, tout au cStraire nous amene u- 
ne chaleur & fecherefle prefque infupportâ 
ble,produi(fi; diuerfes iihpreùiôs SC uifions 
en la moyenne région defair, caufela mort 
aüx beftes,â( menace nos corps de diuerfes 
infirmitez.côme defieburespe/rilentes. de 
douleur de tefte,de rein8,de uefsie,ôf dé plu 
fleurs autres prouenantes d'inflammatiô de 
foyCjflC de fang conSpUsQuelques belidres 
apoftez, mettrôt le feu en certains lieux, ou 
la foudre du Ciel y rumbera,la fureur & uio 
lenced’un Princemartial, nous menace de 
beaucoup de troubles &de grande efmo- 
nons de guerre, de forte que plufieurs mi¬ 
les ferôtpar Iny afliigées,les habitas d’iccl- 
tcs ferrcz cnprifon, SC pofsible mis d mort 
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par Ton cSmandemcnt. Aduifchardîmcrirî 
foy une certaine dame de grade maifônV de 
côplcxion Saturnienne, un feigneur lo- 
uial,carils tomberont en grand hazard de 
leurs biens,5^ de leor aie. 

L»rcUoIatio decefte annee cft fort dange 
reufe, pourcc qu en fa figure fe trouue une 
partie des phnerres fitucc en fes deiefeiont, 
yne autre parne,qui occupe les lieux cheau® 
au Ciel, aucunes dffdicles pbnertccj fc 
trouucnt rétrogrades,de façon quNlncfc 
prefenre chofe aucune de bo efpotr,{î nous 
ne uoulos recourir a la coionftio qui fe fera 
de Iuppirer,& de Venus,laquelle îoutesfois 
ne nous peur eftre grandemenrproufîrabb, 
c6riderèqu‘ellefe faicfl en une maifon abic- 
<fte,ai 3 ec ce qu*cl!c c(l enuironnee SC renuer 
fee par un rayon hoftile de Wars, parfilc 

du rouf. Pourcc outre pluficurscfreffe défia 

mentionnez en la reuolution precedente» 
nous font fignifict uariabUs &incert:?tns 
bruits,qu! courront çà & ià,fitrprifc8dc pa 
quets,grans dangers par les ihcmins,inimi 
fiez entre quelques parens & amys, à caufo 
delà lubricité uencricnne, ou à raifon de 
quelques richefles &tbrefors. Semblable¬ 
ment nous eft promife une affcmblcc de 
gens ecclcffaftiqucSjCt des feigneurs des pTca 
oinces fur le faift de la Religion. 
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Au temps de cefte rcaolimon pluiîear* 
maux uiendrôr au monde,fpcdalementc» 
proiiinccs &C royaumes Occidcnraux,fifuc2 
en rOccean, ou enuirô TOcccan, mefmc en 
isics forîunces,€f en leurs fembiailes.Mais 
les deftinsferotplus fauoraUcs auxOricn 
taux,&aux peuples de Germanie, ueu qiiM 
ne leur aduler en tout ceftan, efïefttantpç 
tir foït-il cTaucuîîc ecîipfe. Car comfaie que 
<eftegrade aflVmblce de planettes qui fe fe 
rale moys d''AuviI,au ïïgned'Arks, fcmblc 
bic tenir la main d toutes ces fignifications, 
nous amenât proad'imprcfsios bruslâtes 
en la plus îiaute rcglô de Tair une ardeur m 
îoiierable,et quelques aiflions tragiques m 
rre les Seigneurs de Germanie, fi efl- ce ne 
toutes ces chofes s’efuanouirôt des leur co 
mencement 1587. 

Encüres cefte année pînfîcurs maux tour 
rnenterorlcs peuples d’Occidenr, derquds 
nousauons alTe-z clairement amplement 
difeouru cy deflas.Mais outre lefdidis Occi 
dentaux, ceux aufsi de Germanie,^ des pro 
uînees adneentes, font menacez par la pre- 
fe/i?creiso!unon , nommément fur la fin de 
ccfe^ïinèe, & fur iecommencement delà 
future, de pîufîeurs mal 3 dies,afçauoir dyfen 
teMes,calciiîes,refenrionsd*urine,douleurs 
oefto^ach,cararres,obfiruéiionsdegofier^ 
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te de gouues,il y aüra quelque Prélat debic 
noble maiton, qui par la trahifô des fies, oü 
par les aguets de fés uoyfins, receura quel¬ 
que honte,ou fera pnfonnier,s"il ne fc doti- 
ne garde, if 8 8. 

Lafainoula piefte nous eftfîgnifice par 
la prefenrercuolution, outre laquelle plu- 
fieurs maladies ne nous manqucront,com. 
me ueitiginesde telle, coliques pafsions, 
flux de uentrc,uefollcs,6^autres infirmité^ 
corrofiuesjgrans uents di côtinuz s’esleuc 
ronr, apres Ufquels fe metterot en icu plu- 
ficurs troubles, impoftures, & irahifons a- 
uec infinis affaires ôicalamitez, dont tout 
le monde fe trouera cnucloppè. Quelque 
femme illuftre fera uiolentée, ou elle finira 
piteufemet fes iours, un riche marchant ou 
bien un homme mcrueilleufemct do^lc, tft 
menacé en fon honneur, en fes biens, dL en 
fauie. 

Cefre année participe aux effefts de la 
precedente Si côuient en quelque chofe a- 
ucc elle,mais outre les fignifications cfquel 
les elle tômuniquc, elle nous menace en¬ 
cor d’un grand appareil de guerre, a caufe 
de la uenuc d‘un cruel eftranger, plufîcurs 
hommes fe defferont par dcferpoir,une par 
rie de la noblelTe tendra à dcfeétion,iufqu à 
fecrerremer confpirer contre les magifiratsî 
& Us magillrats contf elle. L\ Aatdes ecclc 
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fîîfliqiîes fera expofé à plufîcurs dangers et 
perfecutioSfde forte que diuers changemës 
adokndront tantes poitices qu*enladiële 
Religion.Vn certain Prince takheraferuer 
par forceKuiolence enlafeigneuric d’au- 
cruy.L^automne fera froid dC humide. 

is^o. 

Pourcc que la benigne planctte de Ve¬ 
nus fera en la reuolutio deeeke année puif. 
fâreà raducnâr,& fe trouuera fituée en lieu 
du Ciel fort bon, nous auros l’année toute 
paifibleS^foifonnâte en biens, excepté que 
fur fa fin & fur le côencement de l’autre fe 
prjtfeiiterSt quelques occafiôs du mal adue 
nir,ainfi que plus amplemct fera naiélé en 
lafuyuante prognofiiation. 

Chaleur êCfcchercffe nous eft dénotée 
la prefenre reuolutio, toutesfois auec in 
côftancc ôC uaricfé,pource qu*elle fe remet¬ 
tra fouuent SC modérera par pluyes. Aufsi 
quelques imprefsions s'engendrerôt en la 
j^us haute région de Pacr.Quant aux acci-* 
dens humainsjes amitiez ferôt tant feintes 
SC fjmulées^qu il n’y aura celiry qui fe ueuil 
le aucunement fier a l’autre , nouuelles 
haines fourdeonr entre les grans fet- 
gneurs» qui ferôt caufedegrans diuorcea^ 
de combats SC batailles cruelles. Vttr partie 
de laquelle uiolcnce s^eftendra iufqu’aux 
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miles 8^ prcuînccs plus libres, mcfiweiuf- 
qu*a quelques perfonnes ccclcfîaftiqucs. 
Pour dii'eea fommeles dangers depauure 
tè,d‘exii, fi^demort, femblent menacer les 
Roys ikRoyncs de ce tcmps,dontfuruicn 
dra grande slrerarion &C changincns es effï 
ies &c(latsdela République* 

ifpt. 

Ceftehofe cfmerucillable qii^au teps de 
ccRe reuolunô «feheenr les effets de quatre 
edipres,a fçanoir deux Solaircs,&:deux Lu. 

' liaircsjccque ie pcfen’auoiriamais trouué, 
pourcc i nmnjugemcRt doyucnt aduenir 
pîutieurs cas horribles & lamentables acci- 
cens.dcfv’juels nous auos difeouru en la pre 
cedenre expofitio. Maisoutreceuxdànous 
femmes menaçczdcJadesloyapte'dcsfcrui 
teurc, qui contre tout droit & equirc entre- 
prendront plufieurs merchanccrez contre 
eurs tïiaifl:res , les uoy/îns grans feignenrs 
entreront en contention, qui pofeiblc excite 
ra des feditions populaires,dc longues plu 
ycs, innundations, teropeftes, & naufrages 
le dffcouuriront,qui feront caufe de la defo. 
lation de quelque prouinccs & uilies mariti 
mes. Bref un cas admirable fera ueu, pour 
raifo de quelques trepaflfer & de leurs fuccef 
(io.iinalem^t les maladies cotagieufes régné 
rôt en tous lieux. tfps. 

Ce que nous auos dit immédiatement de 
^ IhumidiiG 







ïhUmiditcdc Tacr, dcsrcmpeîlcs delà mer^ 
ensemble des morrs,â^ de leurs fuccefsfone, 
doitcO:re aufsi accommode aux troispre- 
miers moysde ceftan 1593. Et outre ce,plu- 
fleurs feintes amitiés (e defcouurent.plu- 
fîurs miferes ôC calamitez pofsible, aufsi ca- 
ptiuirezfe prometfeutaux Saturniens SC Lu 
natiques.'pour cela nefe doyuêtafleurer les 
Mercurialiiles SC louialidcs: car il ne feront 
en moindre danger que les aurres,& ce à rai 
fon delà fureur,& uioiccedcMafsdesbiens 
delà terre foifonnerôr ou ferocdemauuai- 
fe nourriture, pource y aura difette debe- 
fttal,&de chenaux, les pères & mères en^ 
courront plufieurs dommages, â caufede 
leurs enfans.Or il conuient dtltgeitimct no 
tcr.qu'en’laiiîgurc celeite, & uernale de cé¬ 
dé annce,fe rcncotrent quatre planettes en 
leurs deieiffions, quied chofe demauuais 
cuenemenr, SC qui feroit encore pire, fi les 
effecl^ de pki (leurs eclipfes y auoyct occur- 
rence, ou H ceux d* une feule ; mais qui fufi; 
notable, SC de grande importance y eitoyce 
entremesUj^. *^9 4- 

La reuolution prefente fignifife nouuet- 
les herefies,& à raifon de ce changement et 
degad en la. uraye Religion, ne promet aux 
perfonnes eccUfîa(liqoes,et aux principaux 
deleur profefsion qu’une malheurcufe uie, 
OU pludoft une mort uiolente En Feleifiiion 
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de la fpiriruallté. Si es aifembic'es des Prin¬ 
ces fera ufc'dc fines rures&eonfeils. Tous 
ars libéraux, toutes bonnes difciplines 8Ç 
cftudes tomberont en langueur, toutes pra 
piques qneftucurcs feront en uertu, plu- 
fieurs dangers fur les chemins empecherôt 
les uoyages, Iftres Sf pacquets feront fur- 
prins par les gendarmes qui tiendront la 
eampagne.On attentra parpoifon.àla per- 
fonne d'un grand feigneur, ou d^uneRoy- 
jne, aufsi quelques uillcs anciennes fe trou 
lieront menacces SC uiolentces L’humidité 
fera fi grande,que les biens de la terre en fe 
ïont corrûpus.ou defauderont la plus part. 

Lcs figntfîcatfons de la precedente année 
pcuiient eftre accommodées à cefte-cy.car 
enFune &Fautre les cfïeéls dci’eçlipfe du 
Soleil font en uertu. D'auanrage efi mena¬ 
cée une dame de noble mairon,ou un Prin¬ 
ce cîïeminc,de pauuretc,& d'exil i quelque 
threfors ferôt pillez, Sfpourceaduiendrôt 
grandes feditions,diuerfes efpeces demala 
dies affiigeront le monde: mais tout cela 
s'endurera es prouinces Occidentales, 
ly P <ï. 

le trouue en la reuolutiô de ceft an,prou 
d'amitiez futiles et fimulces,auec la rupture 
d'une confederatiô au parauant accordeèe. 
le trouue^ la deftete d’un cruel efirlger, qui 

ne 





ne nous amènera que feditions ertrou&Ieit 
qui feront fuyure infini* degaft* en no« 
pays, pluiîeurs fe defferont parderefpoir, 
plufîeurs périront de mort foudaine. ceux 
nomifiémenrqui font de complexion Satur 
nienne&Martiale, les uents feront impé¬ 
tueux, les fraudes è( méfonges |en uertu,Ie* 
changemês, périls & difficulrez fort à crain 
dre en la Religiô, & en l'eftatdes gens d’e- 
glife. Quelques fecrer* ennemis fe mettrôt 
en peine pour empoifonner une dame de 
bien grande maifon. Il fiiut noter pour la 
conftcllation de celle année que les effe(fl« 
uiennét de trois eclipfesjdefquelles fe trou- 
uent deux Lunairc8,df une de Soleil,à caufe 
dequoyleseiienemens feront plus dange¬ 
reux. ïjc)7. 

Il y a grande côuenance entre les effeél* 
de celle aiincc,d(r ceux delà precedenre,coii 
.fîderèquela totale lignification fedefehar- 
gefar les calaraitez & troubles delà Relû 
gian,6Cde l'eftat desecclefîalliques.Mefme 
qu’elle nous menace de chemins dange- 
reuz,d’impctuofitède uents, de dilTention* 
Si noifes es alfemblèes des Princes, Si d’u¬ 
ne infinité d’impoHures fraudulentes.Aue( 
ce.qu'une Royne eftprelle d’encourir dan¬ 
ger de fa uie Si de fes biens, 

H98. 

Cefte reuolutiôprotefle longues pluyea, 
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«rtcfuec maladies, une guerre cruelle & 

dommageable, mort & emprifonnement 
«quelquesgrans feigneurs, tant feculiers 
quecclefîaftiques, à caufe dequoy plufieuv» 
mutations furuiendront ès affaires publi¬ 
ques. Orc’cft (hofe obferuablc qu’en <e- 
fteanneefe doyuent ioindrc les effefts de 
deux edipfes, (une de Soleil. dC l'autre de 
Lune, toutes deux de bien grande impor¬ 
tance. Pource peuple Chreftien, penfe Itar- 
dimcntàtoy.Ieue tonerpritau ctei.&rois 
prudent en tes affaires, de peur qu’on ne 
t’opprime au dcfpourueu, & que ta gloire 
netumbe. 

if 9 9. 

Ce que nous auons diftouru cy deuant, 
doit eftrc rapporté aufsi bien à la prefente 
année, qu’à celle de deffus, pource que les 
deux eclipfes, dont nous auons parlé.cften 
dent leurs iîgnificatiôs 6L uerrus.nô moins, 
en ceftc-cy qu’en l’auirc.dôt i’ay bien uou- 
lu aduertir le lefteuv. 

lâOO. 

Encore durent les effets de reclipfe fo- 
lairc.dont nous auôs parlé l’an jyp3. & con 
riennem leur uertu duranteeft an lôoo.Ou- 
tre Iclquelf la prefente reuolution menace 
les Saturnians & les Mercurialiftcs.d’un e- 
ftat de uie grandemet calamireux.nous an- 
Aoneç w»* contagieufe, ÔC plu- 
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jiïcurs autres maladies,qui rcudainement 
amafferont les hommes, feiefî fourdre quel 
ques noifes & diffentioas, ou à caufe de ie 
nefjay quelles femmes, deic ne fçayquel¬ 
les paillard jfes,ou de quelque effort uiolce 
dontpourront enfuyurc des fedirfonspo^ 
pulaires, & des pillcries, Tannce quanta fa 
tem P eratu re, f era de bonn c forte, c^cfl: afça- 
uûir,n€ trop feche ne trop humide, 

i6 O i. 

Les pluyes excedentes de celle année, la 
rendront grandement humide, de forte que 
plufîeurs naufrages aduiendronr, fubmer- 
fions de perfonnes, & grandes defolationa 
CS uilles maririmés.Lcs Princes s’afTcmblc* 
font, pofsible pour lefaift de la Religion, 
oupour Finflalation desnoaucaux magù 
(ïrats , ou pour la reformation des affaires 
publiques, ou pour fe liguer enfemble à 
8*aydcr Fun Fautre contre leur ennemi com- 
mun-.nouueUes herefies fe diuulgucront,&: 
un nouueau Prophète fe monftrcraToutcs 
a^ons 8C faciendes feront farcies de trahi- 
fôns,d"impofturcs,de dol, & de fraude : les 
chemins ne feront feiirs, ni les ambaffa- 
deurs qui y uoyageroyent, car leurs pa¬ 
quets &lerrrcsyferontfurprifes. Les bon# 
nés lettres & difeiplines feront mefprifces, 
au moyen de quelques malings & per- 
uers cfprits» Les eeelefiaftiques feront 

pcrfccuicï 
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prrrtrcatcf: 8f csptiutîs partes Princes (îrcu- 
liers, pMts apres Te feront la guerre les uns 
aux autres.éf s’affligeront de maux infinis. 

1602. 

Les eife As de quatre eclipfes afçauoîr de ^ 
deux Solaires, 8C de deux Lunaires, feronjt 
prcuue de leur uertu en ced an i6oi. 6C telle 
que de Idg teps n'en aura elle ueuë uqe fem- 
biabte.Car cobien qiie nous auos diA en la 
reuolution de Fan ijr^z.les effcAs de quatre 
femblables eclipfes deuoir ucnir en cocurre 
ce,s^y eft-cc qu’ils ne ferot i eSparer aucune 
, wicrauccceux-£y,pourcc que ceux, la depe- 
dent de petites eclipfeSyCt ceux cy d^cclipfcs 
de fort grade importace,defquelles proui^t 
la grâdeur des eÀcAs, podree aduiendront 
graschagemës es polices en la Religion 
la mort de quelques Roys SC Roynes cft pro 
pofeedes peuples feleuerôr c^re leurs ma- 
giftrats,^: les magiftrars fe deliurerot par la 
feucritc dckurs iugcmensîunc cruelle guer 
se fe mènera, de laquelle plufieurs pertes 
defolatioa utendretau pourc peuple,outre 
les maladies longues â^diaerfes qutFafflige 
sont de toutes pars, poifons & forcelleries 
courront par paysja corruption fera fi gra¬ 
de en toutes chofes,qu*iln*y aura homme 
qui fc puilfe afleurer de fon compagnon. 

taniefchan&tc dcahommes^Sfrinfidelû 







tê,ite fera moindre en cefte ànncfe, qu*ellc 
ftoit en la precedcre, les maladies y fcrôr a- 
bôdare8,aufquelles les poifons,forcclUric« 
8C charmes fe conioindrSr, les animofitex fc 
nourriroc entre le peuple & les magiilrats, 
txcürfios SC pillcries de gcdarmcs fcrot en¬ 
tretenues par la fureur Martiale, quelques 
uilles fpecialcmctfituées fous les figncsde 
Gapricorne,& du Scorpiô,ferôt affligées dé 
crainte SC de dager, les hommes mouvroti 
milliers de faim,de pelle,& de glaiue. Mef- 
me la mort cft promife i beaucoup de grans 
feigneurSjCC de dames illuftres,tellemêt qué 
gras troubles & cofafiôs es affaires en doy- 
u^tprouenir, 1604 . 

Pource que les effefts de reclipfe du So- 
lèil,cy deuant fpecifîce commencent à déclf- 
lier au decours de celle rcuolutiô.lcs fignifit 
catios de céftan ne ferôt fi aigres que les pre 
cedetes,ores qu*elles foyct de pareille natu 
tty&t qu’il les côuienne referer aux autres ca 
lamitcz ia par nous alleguces. 

t6o$, 

lenefçay pàrquddeftin cela fcfaift.que 
tant de grades eclipfes,& principalem et de 
Soleil aduieniiët en f\ peu d’annés, ne nous 
promettâs que toutes chofes griefues SC da- 
gereufes, ic croyque ce feront Us derniers 
temps, cfquels toute charité SC pieté refroi¬ 
dira, toute iaftice SC laehtc demeurera oppri 
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fnce, tout fera plein de troubles & de fedî- 
fions, bref toutes chofes iront à reculons, 
dont ne nous conuiendra efperer autre cho 
fe que la ruine totâle de la focieré commune . 
qui doit eilre entre les hemnoes* 

1606, 

En ceft an comencerôt les effe^ls de Fhor ' 
riblceclipfede SoIeilquiFan précéder aura 
elle ucue.C’eft chofe toute certaine que plu 
fieurs fîecles au parauâr n’en a eiié une plus 
grande, 3C n’en fera pofsibic une telle pour 
raduenir.O Roys 8C Princes nais fous les (î, 
gnes du Mouton,&de la Liure,plus les pro 
uinces & uilles fubietes au premier quadra« 
gledu Zodiaque,ôCau fignedu Scorpion, 
uous-uous trouuerczen merueilleufe an¬ 
xiété, à caufedes maux extrêmes ÔC calami- 
tez qui uous menaient. Dieu par fa fain^ïc 
grâce uous en uueille preferuer. 

Tay difeouru celleprefente prognoftica- 
«ion C 3 my Leflcur ) iufqu*à Fan 1 ^ 07 , pour 
non feulement aduertîr fliommc Chreftien 
des fignes qui pvefagcnr les futures calami¬ 
tés,mais aufsi pour Fadmonnefter de fon de 
uoir, qui eftde cereber les remedes moycn- 
nârlefqacls pourra obuierà tant de maux. 
Pourcc exhortay ic tous hommes fagcs,ucr 
tueux,& modeftes(c3r les autres endormis 
€n leurs concupifcenccs nefefoucientaucu¬ 
nement des comminadons cclcrtcs)de quir- 
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m anac^^es abulîuea de ce miferaMeftt^ 
dct & fc préparer à paticmnïetjreceuoirlcuîf 
<roix,fans en côtefter contre Dieu.mais luy 
en rendre g^loire, & toufiours inuoquer fou 
fatnfi nom.Cefaifane attendront le fécond 
ftdnenemcnt du Fils de Dieu, qui femble c- 
ftre fort prochain, corne mefmc Helienoud 
fa prophetixc,quand il a dift le mode deuôlir 
finir au bourde fix mille ans,encor!e fîxief- 
me millenarie ne fc deuoir accomplir,a eau- 
fedesenormirexdu môde,aqvioy aufsisad 
eordcnrles propheries d^xcchicl & de Da¬ 
niel , limiians la fin du monde au déclin du 
régné de Maefeomet iers que les hommes fe 
leuans des fcpiuvlirres Ttffufdteronrlcs una 
à gloire, ic.^ autres à peine f erpetuclle Ô^^i- 
gnominie.Di» u inieilie qae ce foit a Ton hô- 
neur, a la confuri^^jn des ennemis de fou £<j 
glife,& au pi eufif de îoüs Ceux 
purement & ùtncUuuat 
Sadorent* 




































































































